
IMPORTATiURS DE

II ICS,
111, Rue Rideau

BRANDS OUVERTURE
—D'UN—

MAGNIFIQUE MAGASIN

B RI BS, PEINTURES,
VBRN.8, ETC., KTU.

OTTAWA.

N. B.—Essayez nos Che
mises de couleur non 
repassées à 40 cta.

HUILES,TAPISS

Nona exécuterons aussi toutes sortes d'ou
vrages à fresque et décorations en pap er de 
tout genre. Venez nous voir avant d’aller 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

BELAUD A LEMIEUX. 
Résidence privée : 268, rue de l’Egl se. 
22m-la Magasin : 31, rne Duke, Chaudière. Caudill Bail if Commère*,

AFFAIRES OBNIRALES DE BANQUE.

DEPARTEMENT D’EPARGNES.
Traites sur la Co,omble Anglaise et Ban 

Francisco
SCRIPS des Territoires du Nord Ouest.

R. OIJ JL,
Oeran*.

Ü

fournissions Demandées- 19j-3f

Des Chambres Meublées
/"VN RECEVRA à ce bureau, jusq' 'à Mar- 
V di, le 17 Juil et H 88 d e ouinissioos ca
chetée», adressée» au sont signé, avec la 
so.îscript on '‘Soumission pour be ras, etc., 
à la Vennj d'Bxpérinirntatiou près d Otta
wa", pour 1 -s différents travaux à fal-e 
pour la comtrU' tiun et Vaché» ement de 
Serres, etc., * a Ferme d'Expé imentition 
d'Ottawa.

On pourra voiries olans et devis au Mi
ni itère des Travaux Publics, O laws, le 
ou après le 3 J aillât : on 
dé ration que les soui 
formule qui sera fount 
main des soumissionnair a.

Chaîne soumission devra être accompa
gné* d'un chèque d<- banque “accepté, égal 
à cinq p or ce t" d i montant qui y est 
ii scrit, payable à l’ordre ds l'honorable 
Miuistre des Travaux Publics. Ce chèque 
fera confisqué si le fournissi-n aire refuse 
de signer le contint, après notificitio *, ou 
s’il n'eiécnie psa les travaux entre, ris ; 
il sera remis, si U soumission n’.st pas

Le^MinLtère ne s’engage k accepter ni la 

p"us basse, ni aucun" des soumi sions.
Par ordre,

A. G BEI

Minis.ère des Travaux Publiée,
Ot ava, 25 Juin. 1888.

Peuvent é're obtenues avec où sar s 
aion en s'adressant à

|<n-

MADAME HANBKRHY,
117 rue Albert.lm-îf-p-3

AVIS AUX ESI REPRENEURS.

D S3SOUIIIS3I0N8 CACHETEES,,
• es au sjuesigné et endossées *• 8ou- 

mi sions pour un canal d égoût eo brique,” 
seront reçues jusqu’à MIDI, MERCREDI, le 
11 JUILLET, 18e8, pour lis excavations, 
etc., requises pour la construction d'un ca
nal d égoût en briques sur la rue Canal 
ouest, e tre les rues Slater et Lewis, dans 
le quart er Wellington.

Les plans et spécifications pou r »nt être 
is au bureau de Vingtnieur de la cité,

n ne preodri 
minions fai

a en consi-

née de la

vus au nureau de Vingtmeur de la cité, 
Bétel-!e-Vill-, Ottawa.

Touts les soumissions devr >nt litre ac- 
d'un chèque de t an iue accep- 
nt de mille piastres, fait paya- 
du t étorier de la cité, qui sera 

refuse d’a"-

ées d'uncumpagt
bleâV

confiera 
complir les ■

soumissionnaire 
ditione du contrat lor 

requis. Si la souœisAon 
pas acceptée le chèque sera remis.

Toutes les soumissions devront être faites 
sur des formu'es imp imées fourni, s et con
tenir la propre signature du scumission- 
nsüre avec le non de eeeeèretés et les blancs 
bien remplis le tout accompa -né du cheque 
requis où elles seront misas de u'ité comme 
étant irrégulières 

La corpora ion ne s'eogige pas 
ter la | lus basse ni aucune des ao

^ Via
BEIL, 
Bec ré ta

30j—3f

F. F. IiBlMIHU
Avecet, MelllrllMv, * «ta Ire, etc.

Agi nt pour la Cour Seprême, le Parlement 
et les Ci parlementa.

BU 'EA!': 714 RU t SP.,RKS,OTTAWA 

A VÜ «DRE

ED UABD E. PIRE 
Ingénieur

reau de l'Ingénieur de la Cité, 
Hôte -de-v ill , Ottawa 

4 Juillet, 1888.

BAULT, 
de la Cnlé

Bu

e nihgn fiqne propriété située vis à-vie 
Telle ég iee ea h clique sur le chemin 

..t éal. Cette propriété comprend 10 
ac.ei de lin, ma son, grange, aib.ee frui- 
ti rs, 1/00 vigne» à rel.ia, e e., etc. Tous 
les inst. uxeuts aratoires nécessaires à I a- 

Une tersonne pers -nue qui dé
no hôtel de première classe, 
m -nt troarnr un eudioit j lus 
S'adresser à

Cet e 
de Mo1' BONNE NOUVELLE!

J’ai le plaisir d’annoncer à mes nom
breuse» pratique* que j'ai fait l’acquisition 
d’un magnifique caroeee qui surpasse tout 
ce qe'il y a à Ottawa J'invite le publie è 
venir me voir avant d'aller ailleurs

gr culture 
sire a.t tenir 
poone difleii. 
avantageux.

H. TALBOT, 
nt dp# Travaux Publics MOZM1D LBPmM

Nq. Ifl3, Rue St. André.
Départe m 

Ottawa, 30 Juin, 1688 2-4-88 4m

Vente de Woodcock
ET EFFORTS EXTRAORDINAIRES

Plain an Saacs S’O.lawa.

Par une multitude de circonstances incon- 
trolab es je me trouve forcé de laisser “Le 
Magasin distingué de modes’1 le 1er Août 
prochain, et pour réduire mon Immense as
sortiment d'articles de modes de 1er cho'x, 
•te., et pour procurer des chances «ans 
pareilles i mes nmls et à mes pratiques, com
me souvenirs de mon court séjours dans la 
enpltn'e, je ferai les réductions suivante! sur 
tone lee achats faits après le 2 mai, à mon

6 par cent déduit sur $1. et eu-dessous de S3 
18 par cant déduit sur $3 et au-dessous de $6 
15 percent déduit sur$6 et au-dessous de $10 
M par cent déduit sur $10 en montant.

Dames d'Ottawa, vanes en tout hâte, et 
assures-voue d'un véritable bargain dans les 
garnitures de mode, chapeaux sans garniture 
gants, gilets, châles en laine, articles et 
vêtements de dessous au

Magasin distingué ds modes
No. 80 Ruo Sparks

On demande 2 dames comme commis. 
Ottawa, 24-3-83—la

PH0T06RAPHIE
du dernier grand incend-e de Hull, 
photographies de l'église de Hull eu 
flammes et toutes sortes de photo 
graphies à grande réduction chez

NAPOLEON BELANCER.
No 14# Bee Sparks, Ottawa.

a

GB.

D’fltBILLKIKSTS

CETTE SEMAINE.
Fonds de Banqueroute

O’DOHERTY
Hablllesaeau d'EahaU 
Habltleememtn S'IaSmu 
Habillement» d’iaftmts 
Habillements d'Knfciat»

FUNDS DI BlSqUSBOUTX
HORB R [POE

BltYSON 
un tu a>i 

*fc CIE. 
148,150,152,154, roe Sparks

ii

\ï ÎE
MESSIEURS.—Il y a quelque tero 

ordonné 10 caisses de chaueeures pou 
directement di la manufacture 

Eta'ent-Ils en fête (où 1 étais 
lorsque j’ai donné 
vvye au lieu de cela 
pour hommes.

Le résu Mat de notre cor eenondance à ce 
sujet a été que je devais garder les chaus
sures et les vendre à prix réd 
que je fais en ce moment.

Je vends ces chaussures 
$1.25. Ne l'oubliez pae,
Venez me voir, et probablement que je voue 

irai une ou deux paires.

moi-même
l'ordre), ifs m c 
10 caisses de cha

uite. C’est ce

pour homme», à 
s'il voue plait I

CHAS. J BOTT,
4-4m-88-1a119, RUE RIDEAU.

}. U. Magnan, curé 
e, est décédé subi- 
:ne matin, au mo- 
réparalt pour dire sa 
□éraillés et la t-épul- 
J aujourd'hui.
leyade
lier la triste nouvelle 
rt, fille de M.Su wart 
ewartet Fleck, a’é- 
Pêch\ durant une 
lanot en compagnie 

En arrivant près 
îmbarcation chavira 
ne put être sauvée
relicli
' Duhamel est parti 
: le Rév. M. Piantin 
cclésiaatique. Mon- 
St Isidore de Pres- 
rend aujourd'hui à 

fin de chanter le ser 
r les restes du Rév. 
n seigneur, retourne- 
Isidore de Prescott, t 
de nouveau à Four-” 
«site pastorale se 
Juilk t.

Campeau est parti ■ 
de se rendre auprès 
Bst dangereus- ment

I

r
ts

hri
%ira sous peu 1 s ;ra- 

uvelie église des lr-s 
ie Murray. Ou de- 
o ent d s soumis-

Duhaut. O. M. L doit 
line, pour passer ses 
Témiscamingue.
St Thomas
3 cette société ont 
; le vote a donné
it :
I- J- Chamard.

Jc s. Pair y 
H. L. Pi,iard. 
lu) P. S. Câdotte. 
PoulioL

lu) Damase Tassé. 
Béland. 
u) Nap.
*e Robert.
J- A. Morin, Elz. 
J. Richard, 
epteur, Armand

Casault.
;

, J. B laud.
. Larccque. 
uêle, H. Pinard, 
. Potvm. J» E. Le- 
O. Bérubé et Ant.

lire pour OllmrJH
)sse qui a eu li^| 

“Shamrocks" 
Ottawa,” d OttatH 
foule considérant 
ietropolitan,” près 
lantique. I>t champ 
tempe avant ’heure 
e. A deux heures 
commença, 
irtie fut remportée 
i 17 minute», la se
mes en 20 minut s, 
les Shamrock, en 
quatrième par les 
iules, et la cinquiè 
ir les Ottawas. 
valent donc rem- 
par trois parties 
leurs adversaires, 

xcitation n’a cessé 
il tout le cours de 
, dans l’opinion de 
b que nous ayons 
uis bien longtemps, 
[uable par la bonne 
isté tout le temps; 
côtés o 
eux me 
ccks” qui ont re
lu res, aucun acci- 
îst venu troubler 
ï 'a joie» d s spec ta

iencôj à deux heu- 
l’esl terminée qu’à

le lumière éloeirlqne
pou a x de lumière 
m a placés récent
es rues et avenu, s 
jà causé deux ter-

t

-y

pposés. A. 
mbres du

I

rop près d’un de 
ant la nuit de sa- 
; des East Broad—
archand de jour- 
àe douze à quinze 
alement foudroyé. 
1er sur le trottoir, 
l’aburd cru que le 
ait été pris d’une 
e et ils ont appelé 
i a fait venir aue- 
d’ambulance Cest 
qu’on a reconnu 

t été renversé par 
je qui avait jailli 
iporté à l’hôpital de 
le malheureux ee- 

quelques instants 
repris un seul ins- 
es sens. Ua acci 
’St produit presque 
u à moins de cent 
:e de l’endroit où 
i foudroyé. Cette 
ime du nom dt 
lement reçu i 
sant près d’u 
poteaux de lumiô- 

rris, comme le pa 
journaux, a été 

ù être transporté 
lent à l’hôpital de

que les OU soute 
îx poteaux étaient 
quel'e que soit la 

ix accidents consé- 
. pas moins évident 
ix poteaux de lu 
i sont très dmge 
t prudjut de passer

slleiaMtttireai
. A’ieeleâ Kàvlso.
s tel de premiere 
le e 
r le
lessl , I. H. Du- 
létal rr.

autre de I «. 
plan Bare-

1

ALLEZ OHE Z
El. O

------POUR VOS-------

rxnROMiTHRxes db maisoit.
—T8LS QÜK—

SERRURES. COUPLETS, CLOUS, FEUTRE GMOROHE Et UNI.
ET MILLE AUTRES CHOSES.

B. Œ . LA VHJBDITR13,

i srauveiiM.

œenl. Ainsi, par exemple, durant 
la nuit de lundi, deux hommes ae 
•out fait conduire en voiture sur la 
rue Water, entre les rues King et 
Cumberland et là, „ 
force «•introduire dan»

Gl$ DEkH PER
ont voulu deEl MISSES VERTES ET ROUGES une maison 

occupée par une très licmnôte fa
mille. l,e propriétaire ayant voulu, 
de sa fenêtre, faire déguerpir les 
visiteurs nocturnes, ces derniers ont 
exhibé un revolver et ont menacé 
de faire feu si Von ne se hâtait d’ou 
vrir la porte.

Naturellement, ces scènk sont 
regrettables à plus d’un pdint de 
vue et se renouvellent trop souvent, 
malheureusement. Il est donc du 
devoir de la police de surveiller 
avec attention ces endroits et sur
tout de s'efforcer à connaître les

Octnn et iin!-tctim.

Tomates célèbres de Douglass 
seulement 10c. chaque.

Sucre Blanc fin, pour Gets, 
par livre.

cochers qui, connaissant les chan
gements opérés dans ces localités, 
devraient se faire un devoir de n’y 
plus conduire d’étrangers. Ottawa 
ne saurait trop faire pour conserver 
sa réputation de moralité, qui par
fois laisse à désirer. Nous espérons 
donc que notre appel 
seulement entendu 
qu’on prendra tous les moyens pos
sibles pour remédier à un état de 
choses aussi disgracieux.

Nouveau Sucre d'Erable, 
seulement 10c. par lbs.

JOIN CASEY, sera non- 
mais encore

IMPORTATEUR DIRECT.
194 et 296. RUB DALHOU6I1,

117, 118, RUB CLARBNCK CORRESPONDANCE

M. le Directeur du Canada.CONSEIL DE VILLE DE HULL.
Une rumeur mise en circulation 

par je ne sais qui et venant de je ne 
sais ou, veut que je sois l’auteur de 
la lettre critique, publiée dans votre 
journal, la semaine dernière, à pro
pos d’une communication que le Dr 
Valade a fait paraître dans vos co
lonnes.

Vous savez, plus que tout autre, 
Monsieur le Directeur, que je n’ai 
pas écrit quoi que ce soit dans votre 
journal, depuis déjà longtemps, et 
que je n’ai eu aucune part dans la 
communication que vous avez reçue, 
touchant une critique que le public 
m’attribue sans raison comme sans 
fondement.

Je trouve tout si roulement ôtran 
ge que l'opinion veuille me consti
tuer l’auteur de toutes les ôpllres 
désobligeantes qui s’étalent dans les 
journaux français de la Capitale, 
car chaque fois que je suis entré en 
polémique avec un adversaire ou 
un ennemi, j'ai toujours répondu à 
une première attaque, et je n’ai 
jamais provoqué qu’on répondant 
à une agression évidente.

Donc, je vous demande tout bon
nement d’ajouter une note au-des
sous de ce b quelques mots, décla
rant si je sms ou non l’auteur de 
cet article.

H er, a eu lieu à la salle Aubry 
rassemblée régulière du conseil de

Les Cchevins présents étaient M. 
M. Graham. Marstou, Scott, Aubry, 
Simard, Viau et Morin.

Sur motion de l’échmn Simard, 
secondé par l’écheviu Mars ton, l’é- 
chevin Graham prend le fauteuil.

l»es minutes des deux dernières 
assemblées sont lues et approuvées.

Le secrétaire-trésorier donne lec
ture des communications et comp
tes. Sur proposition de l’écheviu Si
mard, secondé par l’écheviu Scott, 
les cjmples et communications sont 
renvoyés à leurs comités respectifs.

Adopté.
Les 3 et 4 èine rapports du comité 

du feu et de l'eau sont soumis. Sur 
proposition de l’écheviu Aubry, se
condé par l’écheviu Marstou, les 
rapports sont approuvés.

Il est proposé par l’échevin Scott, 
secondé par l'ôch. vin Marstou.

(Jue le mai-e pro tem l’écheviu 
Gralnm et le secrétaire trésorier 
soient et sont par les présentes au
torisés à s'entendre avec M. Si mo

de la banque Ontario 
jet du paiement d’un billet de 

$2,'.197,10 maintenant en sa posses
sion sous protêt et de conclure l’ar- 
rang ment concernant le paiement 
du dit billet avec la banque Ontario 
ou toute autre banque.

son, le caissiei

.le n’ai pas à appré
cier les qualités du Dr Valade com
me littérateur ni la valeur de l’écrit 
dirigé contre lui. Ku sollicitant 
cette faveur, je veux me disculper 
d’une action qui, vu mes relations 
avec le Dr Valade, manquerait de 
droiture et de générosité, si je la 
faisais sous le voile de l’anonyme 

De pi is, dans ces occasions, j'ai 
toujours signé mon nom, quelle que 
fût la personne avec laquelle j'eusse 
maille à partir.

En vous renouvelant mes remer
ciements pour la faveur que je vous 
demande, je déclare bien sincère
ment, que le Dr Valade, pour cette 
fois-ci du moins, n’a pas été taillé 
avec mon bistouri.

Tout à vous,
Napoleon Champagne.

Adopté.
Il est proposé par l’échevin Mars 

Lou, 8icoudé par l’écheviu Viau que 
le rapport de l'ingénieur de la cité, 
concernant l’ouverture et le prolon
gement des rues Wright et Alma 
soit adopté.

Adopté.
l/« rapport de l’ingénieur M. 

Am.ut, concernant le pont du cime
tière est renvoyé au comité des rues 
et ; méliorations, le dit comité de
vant en faire rapport à la prochaine 
assemblée du conseil.

L’échevin Scott propose, secondé 
par l'échavin Viau, out 
Mansion soit autorisé à e 
compte de M. Amlot et de décider 
si le [aiement du surplus de son 
compte tel que demandé par lui 
doit être payé ou non.

11 est proposé par l’échevin Morin 
secondé par l’échevin Viau, que les 
sommes actuellement payées par le 
Secrétair ^trésorier sur les ordres 
dus échevins Leduc, Morin et Si
mard soient approuvées et ratifiée .

Adopté.
L’échevin Mansion propose, secon

dé par l’échevin Viau. Que ce con
seil s’ajourne à lundi prochain à 10 
heures de l’avant midi.

Adopté.

e l’echevin 
xaminer le 2 juillet 1888.

P. S.—Nous nous rendons volon 
tiers à la demande de M. Champa 
gne et déclarons qu’il n’est pas l’au 
leur de la lettre en question.

La Redaction

Mat fl’ii "Joli”
Ayant acheté un lot “ Job ” de 

huit cent Pôles à Rideaux avec 

leurs accessoires en cuivre, noua 

pouvons les vendre à
OU ÉTAIT LA POLICE ?

Hier soir, vers les 9 30 heures, les 
personnes qui se trouvaient sur la 
rue Sussex, près de la Basilique, ne 
furent pas peu surpris d’entendre 
des ers de “Police ! Police 1” pous
sés par deux jeunes filles d’une dou
zaine d'années. Voici ce qui était 
arrivé : omrne elles passaient cau
sant tranquillement toutes deux, en 
face de la maison portant le No. 421 
un individu qui se trouvait dans la

rte saisit violemment l’une des 
jeunes filles par le bras et voulut 
l’entraîner au fond du corridor où 
régnait la plus profonde obscurité.

L’appel des jeunes filles attira 
bientôt une ioule considérable sur 
les lieux, mais comme pas une seule 
silhouette d’homme de police n’é- 
tait visible dans les environs, per
sonne ne crut devoir suivre le lâche 
iniulteur de femmes dans les som
bres dédales de la maison où il s’est 
tenu Cat hé apiès avoir soigneuse
ment mis le verrou. 11 serait à dé
sirer cependant que les gens de 
cette trempe soient arrêtés et punis 
avec toute la rigueur de la loi.

La police devrait, de son côté, 
exercer une surveillance des plus 
actives dans les endroits où les 
maisons de réputation douteuse 
ont déjà existé ou existent acluelle-

seulement. Ils sont exactement 

de même qualité que ceux offBtts 

dans les autres magasine, à aacri 

fice, pour 34 centins ; Notre prix 

sera de 30 centins. Comptant où 

à crédit, c’est toujours lo môme 
prix,

P°

N. B.—Grande vente à bon 

marché se poursuivent actuelle 

ment dans tous les Départements

Ab Bob IMé !

cêi insti’utions, et ce dans le but de 
p-ocurer une éducation plus con- 
p'ète à leurs élèves. Il ajouta que 
les cjlléges canadiens et spéciale 
ment le Collège St Joseph était le 
fruit du travail d'une société d’hom
mes qui se dévouent à l’avancement 
de leurs semblables ; une œuvre 
toute de charité et de philanthropie, 
tandis que les collèges pi 
sont au contraire sous la dépendance 
des gouvernements où de quelques 
millionnaires qui les soutiennent de 
leurs généreux dons.

L’orateur parla des travaux 
accomplis par le Collège St Joseph 
et fut vivement applaudi lorsqu’il 
fit allusion au président, le Rév. C. 
Lefebvre. Il termina en disant que 
quelqu’un devrait imiter le Rév. P. 
Cormier, qui, il y a quelques 
années, fit un don gracieux de $3,000 
à cette institut on.

rotestants

NUS EDILES A L'OEUVRE.

•Plie.l'ae courte séance bien

Hier soir, malgré la chaleur, il y 
eut séance du Conseil de Vil e pré 
sidée par M. l’échevin Errait, pro
maire à laquelle assistaient leséche 
vins Gordon, Hutchison, Dalglish, 
Cox, Monk, McVeity, Borihwick, 
O’Leary, Hemy, Lav rdure, Bmg 
ham, Duroch -.r, A-kwith et Han 
der.-OQ.

L’échevin McVeity p 
pétition de contribuables du quar
tier Wellington, demandant que 
l’élargissement di la rue Loch.e l 
ni soit pat commencé avant qu’une 
partie du t rrain soit aussi donnée 
pour l’élargissement de la me 
Anne. Référée aux comités des 
Co iseur» et Travaux Pnblhs.

Péii ion de MM. EH Birn-s & 
Co. demandant la pos; d’un tuyau 
de 5 pouc.s pour l’usage de leur 
manufacture, dans la forme d’un U 
avec trois h/drants y compiit. Ré 
farée au comité de l’Aqueauc.

Petition de MM. Brou?on k W s 
ton demandant qu'une bulle d’alir- 
me de feu soit posée prêt de 1 urs 
piles à bo s à S ewarton. Comité 
du Feu et de l’Eclairag i.

L’échevin Errait \ ré ente le rap 
poil No 7 du comité des F.nance», 
incluant un item de $453 pour fra-s 
de réception des “ Q »eun’# Ow i,”

L’tchevin Gordju propote e.i 
amendent ni à l’adoption de c ; rap 
nort, secondé par l’échevin Monk, 
que la somme di $3,000 approprie 
à la rue King soit enlevée et que la 
somme de $1,400 pour la Bur -au 
des Travaux so.t changée en celle 
de $1,700, afin que tous les travaux 
faits soit sous le contiô edu B ruau 
des Travaux.

L’échevin Cox est du même avis.
L’échevin Bingham cro.t que 

l’échevin Gordon a mal compiit la 
cho.e ; quant à lui il connaît le 
besoin urgent dea améli- ration, su* 
la rue Kmg et il est bien aise de 
saisir l’occasion de se procurer 
$3,000 à l’eflet de faire améliorer 
une rue qui fait partie de son quur 
tier.

rêsento une

L’echavin McVeity est 
adopter le rapport parce que la rue 
King est dans un état déplorable.

L’amendement est ensuite perdu 
par un vote de 10 contre 4, les êche 
vins Gordon, Da'g ish, Cox et Monk 
en faveur.

Le rapport est aussi ado/.é sur la 
même division.

L’éch vin H rtchison p ésente le 
rapport No. 6 du Bureau des Tra 
vaux qui est adopté.

L’échevin Cox présente le rappor 
No. 4 du comité de» Propr êtes qui 
est adopté.

L’échevin Monk pré ente !e règV- 
ment à l’effet de faire fermer à bon
ne heure les magasins de chau » 
sut-es. Le conseil ne s’y oppose < u 
aucune façon et le règlement su b t 
sa première lecture.

L’échevin Bingham présente U 
rapport du comité di l’Aqueduc qui 
est adopté.

Le règlement a i sujet d; la co s- 
truction d’un trottoir sur la rue 
McLaren, côté nord, en tie les rues 
Metcalfe et O Connor est ensuite lu 

première et deux ème fois • t 
adopté.

Le règlement autorisant la c ins
truction d’un trottoir de 6 piels 3 
pouces sur la rue Chapel, e»t, eut e 

D ily et Stewart
adopté.

Et le conseil s’ajourne.

rêt à1

une

les rues

Nous avons om s de mentionne, 
hier les noms de MM. Oct. • Dionne 
et J. A. Pinard, qui out été choisis 
comme auditeurs par l'Union St 
Thom s. Nous nous empressons 
de reel fier aujourd’hui cet oubli 
involontaire.

Nous avons reçu le premier nu
méro de ce nouveau journal illustré 
dont nous avions déjà eu l’occasion 

parler.
Les illustrations, 

imprimées sur papier de luxe 
vent être comparées i celles 
grands journaux europée 
ricaios et le texte est à 1 
du talent bien connu de 14. John 
L'Éspérance qui prend la 
en chef de la nouvelle publication. 
Nous souhaitons la plus cordiale 
bienvenue au nouveau confièrequi 
sera désormais publié régulièrement 
chaque semaine à Montréal par MM. 
Geo. E. Deebarats et Fils.

de
admirablement

T.
ns et amé- 

la hauteur

rédaction
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Il eet bien vrai 40e sir Hector 
Langevin a parlé eu c tte circons
tance de l’exécution de Scott, mais 
il est faux qu’il ait tenu le langage 
que lui prête le “Free Press.” 
tout ce qu’a dit l’honorable minis
tre (“Hansard," 1886, p. 77.,

FONDÉ u 1879

Prix de l’abonnement
■DITTOS QUOTIDINNN1

Voici

.$4.00. 
. 3.00.

Un m, pou# 1» rille.
“ en dehors de

EDITION HNSDONADAIM
la rille.

0.1 a déjà donné la raison pour 
laquelle on a laissé la loi suivre ion 
cours, mais il y a encore ceci à 
ajouter : en cette circonstance, nous 
avions à décider un cas qui affec
tait une

...$i.oo.
UnrlsUsssMit payable d*BTaaee.

Toutes lettres, corresponde 
etc. doiTent être adressées à

dances etc. etc

partie importante du pays, 
partie du pays qui n’eat guère 

habitée, et si le même acte, si 
même cr.me eût été commis dans 
une autre partie du pays, 
rions agi comme nous !’ 
dans ce cas, c’est pourquoi nous 
nous sommes demandé : Est-ce parce 
que le crime a été commis dans une 
partie sauvage du pays, loin de la 
justice, que ce prisonnier devrait 
échapper à la punition imposée par 
la loi ? Nous avons cru que non

OSCAR MoDONKLL
Ottawa Ont.

le
BUREAUX ET ATELIERS

118 ne 81 Patrie® 
414 et 416 r*e

nous au 
l’avoi.s fait

LE CANADA
Ottawa» 4 Juillet* 1888.

ACTUALITÉS. et nous avions devant nous pour 
confirmer noire;opmiou U fait, et 
bien que je sache que quelques-uns 
de nu-s amis ne partageront pas 
mon opinion, s’ils me permettent de 
continu r, ils comprendront pour
quoi j’y fais illusion—nous avions 
devant nous, dis-je, le f lit que q iin- 

Louis Riel s était

Le capitaine Libelle, député de Rich> 
lieu est arrivé à l’hôtel Russell aujour
d’hui.

M. Belcourt, avocat bien connu de cette 
ville doit partir demiin en vacances pour 
les pr&Vinces maritim -s.

Les journaux de Mjntréa' annoncent 
une grande démonstration politiqu ) à Jo- 
liette, pour le commen :ement du mois pro-

M. Brunskiel du département de la pape
terie a été appelé à remplacer M. Young, 
décédé la semaine dernière M. Brunskill 
remplissait déjà ces fonctions de uis six

ze ans aupa.avant, 
rendu coupable d’un acte qui au
rait du être sévèrement puni. I»e 
prisonnier, Louis Riel, ne fut pas 
alors puui sévèrement ; il f it banni 
du pays pendant cinq ans, mais ne 
fut pas traduit devant les tribunaux 
pour être puni ou acquitté de la 
mort de Tnomas Scott. Je sais que 
l’on me répondra que 
était alors à la tête d’un gouvt mo
ment “de facto,” que le gouverne
ment qui existait alors et qu'en con
séquence le gouvernement fédéral 
n’avait pas le droit de le condamner 
à mort pour l’exécution de Scot'- Je 
laisse aux ho îorab'es députés de 
discuter cette question ; mais s’il 
nous est déf ndu de parler de la 
mort de Thomas Scott et si on nous 
répond que Louis Riel avait le droit 
de le mettre à mort, d’une manièie 
cruelle môme, alors je demanderai 
pourquoi le gouvernera?nt établi 
en ce pays, qui existe en vertu de 
la volonté de Sa Majesté et de la 
constitution du piy*, serait b'âné 
non pour avoir condamné Riel à 
mort, mais pour avoir permis aut 
tribunaux de mettre en vigueur les 
lois du p'ys ? Je ne sais pas corn 

les honorables députes pour
ront se liier de ce dilemne ? En 
supposant même que Riel, lorsqu’il 
était à la tète de ce gouvernement 
“de facto,” eut 6ié ju 
mettre 8. oLt à mort de 
la plus cruelle, on ne saurait noi.s 
blâmer d’avoir permis à la loi de 
suivre son cours, au mois de no 
vembre dernier. Nous sommes le 
gouvernement du pays ; nous n’a
vions aucune vengeance à exercer 
contre cet homme ; il ne nous 
avait rien fait à nou», personnelle
ment, mais il s’était insurgé contre 
la Couronne ; il avait soulevé le 
pays ; il avait appelé les Métis à 
son aide et les avait honteusement 
trompés, comme l’ont déclaré les 
missionnaires ; il avait détruit leur 
religion pour en établir une à 
fantaisie, et les honorable# députés 
de la province de Qjébec, appellent 
cela un de leurs com 
des leurs ! Non, 
aprèi réflexion, le peuple pensera 
autrement

Louis Riel

Certains journaux ont annoncé que M. 
Dewdney avait été fait m ni are de l’Inté- 

Cette rumeur est dénuée de fo ide-
ment, il n’y a jusqu'à prisent aucune no
mination de faite.

Plusieurs journaux ont annoncé que 
l’hon. M Chapleau devait faire un voyage 
politique aux provinces m intimes. Ce 
voyage n’eit pas dans un but politique, 
mais simplement dans le but de prenlre 

un repos bien mérité.

M Richard, ancien député le Mégantic, 
ex-shérif du Nord-Ouest, vient de jtoser sa 
candidature dans le comté de Provencher, 
du Manitoba. Autrefois, il était protec
tionniste ; aujourd'hui, M. Richard ae pose 
en candidat indépendant des part s.

Nous lisons dans “L'Btendar 1”, numéro 

du 3 courant 
lirait de son bureau de aous-sccrétairj d'E
tat, on prétend que M. Chapleau favome- 

la nomination du lient.-col. Audel, 
autrefois du 65e bataillon de Montréal au
jourd’hui conservateur des archives. M 
Audet a rendu des services aux élec.ions 
fédérales et provinciales et mér.le ae l’a 

vanuenvnt.

Le “Free Press” est à la recherche d’un 
scandale politique ; il fait de grands efforts 
pour prouver que le département des sau
vages est mal administré ; mais ça n’a pas 
l’air à prendie. Si notre confr' re craiut 
de ne pouvoir réussir à faire du tapag t, il 
pourrait bien nous parler de la propriété 
des MM. Hurdman, que M Mercier a vendu 
à un de ses amis politiques, pour moins du 
quart du prix.

L’hon. M. Chapleau partira celte se
maine pour son voyage aux provinces ma
ritimes ; il sera accompagné de MM. le Dr 
Montague, MP., de Haldimand. Nanlel, 

rM.P.P., de Terreb nne, Faucher de St 
; Maurice, M.P P., de Bellechasso el L H. 
"Fiché, son secrétaire. Il sera de retour à 
•Ottawa vers la fin du mois. Il est proba- 
ihleljue l’hon. Secrétaire d’Etat acceptera 
Vinvitation des députés du Manitoba et du 
Nord-Ouest, et visitera ces jrovincesau 
mois de septembre prochiin.

Si M. Grant Pow il se ré siliable de 
la manière

notes, un 
l'Orateur,r

Si le “Free Pres»” peut trouver 
dans toute cette citation la preuve 
que “Riel a été.pendu pour le m»or 
tre de Scott,” nous admettrons qu’il 
n) mérite pas sa réputation de ca
lomniateur systématique 

Et voilà comment la presse libé 
raie fait l’éducation du peuple—“La 
Minerve”

Une dépêche de Londres en date du 30 
juin nous informe que la maison Armstrong 
A Cie. demande des souscriptions au pair à 
l’emprunt de £324,000 en obligations por
tant 5 pour cent d’inté êt et garanties p ir 
une première hypothèque sur e chemin de 
f.-r de Témlscouata. C s obi gât ons sont 
racheUbles en vingt ans ; le g mverne- 
ment de Québec en garantit l’intérêt pen
dant dix ans. Il doit être créé un fend 
d’amortissement au moyen de 67 pour cent 
•du profit net, tans parler d’un surplus an
nuel provenant-du subside du gouverne
ment. Ce fond servira à racheter chaque 
année un certain nombre d'obligations, 
«oit par des tirages, soit par des achats pu- 
fc'tcs.

A MEMRAMCOOK.

Les examens de fin d’année au 
Collège St Joseph de Memramcook 
ont donné lieu à une t-ès-jolie fêle 
musicale, littéraire et scient flque. 
On y remarquait une foule de 
citoyens distingués, qui avalent 
tenu à honneur d’assister à cette 
séance à l’occasion de laquelle la 
vaste salle du collège avait été 
admirablement décor e et ornée 
banderolle# et drapeaux de toutes 
les couleurs.

Le Saint Jjhn Globe du 22 courant, 
à qui nous empruntons ces détails, 
ajoute que le discours de ci cons 
tancs a été prononcé par l’hon. 
sénateur Poirier. Il dit : Le sèna 
leur Poirier parla en frança s et 
tous s’accordent à dire que son 
dis *ours a été une pièce d’éloqueno 
sans pareille et que l’orateur a bien 
mérité les longs applaudissements 
qui l’interrompaient à diverses 
reprises. Deux sujets, dit il, doivent 
nécessairement être enseignés dans 
les coll 
lettres.
existe dans le mode alenseigneui^nt 
suivi dans les collèges anglais et 
français de la province de Québec 
et exprima l’idée qu’il devrait 
régner entre ces institution# une 
émulation amicale da façon à ce 
qu'ils pourraient s'emprunter réci
proquement les éléments qui 
quent soit dans l'une ou l’au

ENCORE UN MENSONGE DU 
“FREE PRESS”

Au cours d’un ar icle à fond de train 
contre la nomination de M. Royal 
—article rempli de fiel et de fausses 
appréciations—le “Free Press" d'Ot
tawa dit :

éges, les sciences et les b lies 
Il fit voir la difference qui

Sir Hector Langevin a admis dans 
son discours sur la motion Landry, 
à la Chambre des Communes, que 
sans l'affaire Scott, Riel n’aurait pas 
été pendu. Djlc, Riel a été pendu 
pour le meurtre de Scott, et quoi
que M. Royal ait pu n’êlre pas uu 
“accessoire après le fait" il s’est cer- 
uinemeut aisocté avec Riel, le soi 
disant meurtrier, longtemps apiès 
l’e.ôcuti'vu de Scott.
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I LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION

Son» le palronage de Jt. le curé A. Le belle

ur Bergi

An profit «IcTfEuvrc des Sociétés Diocésaines(le Colonisation delaprovince de Québec. 

LE QUATROZIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

------ HUREAU-------
foin des Rues Rideau et Sussex

: | j OTTAWA, Ont. 6=5
) g 'MERCREDI, 18 JUILLET 1888, Aï HEURES LM.1

'/ 'VâTem--fTes "Lots, - - - $00,000 -]} si.oo Brj
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SI. McSHAXE provoque on. grande lii A,.,™,. Hr,,,,,,,,,., Vet.lrv., .
2S5T5S&«»,£»,+* V"ttr. sttayarsu,;.i*, Ontario et ouébec

Ë™ni‘.Pr .,lllnIHIre |;t..r,.'.1jl:‘;r j 'j:........L V ^ I •Sf°ttoh »n'«rio Chambers. Ottawa. Ont.

d*»*rr irv - /wr. --------I avocats, solliciteurs.
NOTAIRES, Etc.

Bloc Hay, rue Sparks, Ottawa. Ont.
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Martin O’OaOa C. R.

McIntyre, Lewis & Code
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Laïcisation des églises
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Gros Lot :

France s'avisa un
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Dupuis li OU ou Iplâtre rds, 1él "vais se
Ront tellement multipliés dims les églises

Après une assez longue discussion,n 
est adopte.

Lus bills Aiiivàntti sonraussi adoptes 
Bill concernant la procedure dans cflrtal

51■:î ftTsfâsittsâS'SisItoîr
«% l'-
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que deh «ÂpkaYs kltàulitJ no su lit plus y-ne* cause* rsouerant une proir.pie solu“Uni œnSrnihfl^jiüni.ljA la liüî.ilie |- 

des professions liber»je* dé certShïSélui è 
dinuis qui ont pris part a i’expédlflon ou 1 
NordfOueetpn hf«i- .U. -LTifoutainc, - t:

UUl polir emciMér l'aeticle IfiAV du-«bile 
de procédure civjl^—Al. 'ijissier. .. _ ,

La ChandAf-seTbrfc* An eomd I» I 
bill de M. Beauchamp et après avoir rap I 
j*ntc proari-s tleumudr de pouvoir mum 1 
etioore. ’• * -s a ♦ «• -, TT ;

- A UJUkM la séiificcrÂwlerM'. .- 3 *

il:à les mentionner. Les voleurs de profes
sion croient pouvuiTsu perinvrti o impuiié- 

ut contre les temple» matériels 
e gouvernement républicain fuit 
l'Kglisé *lle-nlcitiél Kl il sumblo, en effet, 
que l'impunité lem soit assurée. Poui 
pas de, police, pas de gendarmes. C'est 
miracle si Voit iippreud-du teuqis à autre 
qu'un de ces Iwnditt qui pullulent a été 
arrêté pur hasard On dirait qu'ils opèrent 
pour le compte de 1ST politique lépublicai-

ill
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toute spéciale donnée aux afin
! ! «coi Üre'

mA Solliciteur de la Banque do
J. TRAVERS LEWIS. Solliciteur de la Ban 

uun Union.
R O. CODE. 28-1-88

Il K Ml Dll INK UK TORONTO, 
TORONTO, Ont. % <

■ Uii'Il'Ai.
Tf^NTi Ri: pour les CIIET^I t

^ xlJwt iri.N nà iiiliiKTTK

En r- ■% iArJ, -eut r«i4 r n*ésn4a sajeifier. ce que 
ou» c ifuzgit'iÉr e* ueu# ■t-»' k*>vsI'1(ii» que «ou*

serez ii.irhiilcin-ut >n’l f. i’ T- V- > 8 -Tonne nu teint le 
fraîcheur -le Ih v uu- - •- nrépHratiiin qui n'ef-flülsJfü

fuit iliv|i;irnili' lis tacl.cs -I-- nm-.enr. Prix $1.25. No 13 
'fliTir T'h\i'I»u>Ip» J’rlt Sl.ï», No !« Init -li va- 

I- lüjyrâilAUB. Âti H t»a i»!-paraître II - w-r-
Prix -"Mm. No |i', fail ili-1 .r titre les iiiarqn- ■ 1. le 

1» tir,- x• r •., l'iix +1 ’.C». No 17 , u i-l-clio In trop ^-.n,ile
misz,,-&rai^.î^ittwetes
PrinSl 1 -i^-i sjiqu 'le tjiiii(-'l*;f île Cfjronto,Toronto,Ont

i.k ri si i:

l

ïNSTH TI GLO. McLAURlN, L L B. IllAli nmmm AVOCAT, Etc.
Bureau ; 19 rue Elgin, Ottawa. I|!

■Sf*Et da f^it, jls la gev.vent, ( ! race it 
un nouveau gefire dé laïcisation se pro
duit la laïcisation-des églises par le vol.

J. -P. FISHERJosi:ph tassé

Brochure de 20 vagds iii-8a
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AVOCAT, SOLLICITEUR. Eic. 
pour la Cour Suorcme, le Parlement c 

le* Départements Publics.
ScomsB Ontario G'hamhkhr, Ottawa On

*11UoeiÙi* luur audace et leur yujnÿitéiea- 
crilèges inAB'afrelent pas (lev<in| lé taler- 
mifcle Ini-OT'-iiJi®, et pomme il% opâi1*
I-iu aus<l biub i|Uu la nuti.R»* eslol

Ê||
iiji le 
*.

dans be.-iucoup d’undroits, à la campagne 
Hurt-urt", de tenir l’église fermée, et dans 
les villes de rentrer avant lu soir, la sainte 
Kudiaristie et les vases sacrés 
Dès lors, les fidèles lie peuvent plus venir 
prier h l’église, ou, si elle est ouverte, ils 
n'x trouvent le Sabit-SaereBicnt 
L'église n’est plus rien pour la piéf'• des 
fidèles sali* le Dieu du l’Eucharistie. Lit 
mémo, pur conséquent, ou elle reste ou
verte, il* n y viennent plus ; car c est lu 
soir surt/<ut. après les occupations de la 
journée, qu’il est plus facile il beancèiip 
de chrétiens-dé venir adorer le Saiht- 
-Sucreineut. Mais les voleiire, devenus lé
gion, ne permettent plus de laisser dans 
k tabernacle !'hi>*tie sainte avec le ciboi
re. Bien avant la nuit, il faut,par pruden
ce, la retirer C’est la laïcisation des églises, 
plu» Radicale, plus effective que ne l’ont 
encore effectuée les lois républicaines.
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agri'ulili- an uortt. Il apaise l'enfant, nngdllt ses g»n-SïlËËlpÉSË
autre préparation.

114-----K UE HIDEAU------114
OTTAWA.

A. T. 8Ndw.

Argent à prêter à 6/, avec privilège de rem- 
lioiirscr en aucun temps.i'hnrhon FOIN

MEUBLES! 
MEUBLES !

GUNDRY & POWELL
BALANCE BALANCE Avocats, Solliciteurs, Etc.

Cour Sur
KTKMKNT8

Bureau : 25 nie Sparks,en face de Hotel Russel
A.rthur W. Uundry F. C. Powell.

AUKNTf POUR LA REM K KT LES

— POUR LA-------
Figure, les Mains, la Peau et le 

Teint en général
Crème de Miel et d Amende de Hinds, 

Concombres et tic Roses et Molodc 
Un assortiment complet et nouveau des i 

ejes de toilette ci dessus venant d'être reçu.

Ills

ibUült\S, kllll) 4Gelée d
Avocat», Nolliuilenr*. *ol*lr«w, etc.

Agents pour la ‘Cour Suprême, le Pa 
lus Départements Publics, etc.

ARGENT A PRETER—

rlemenltî'g'Ë"mi,,,xs

Voici le temps d'acheter à bas 
prix des Meubles de

S'ailrcssor

R. A. McCORMICKC. Wilson & Fils Bureaux;: Scot tish Ontario Chambers, Ottawa 
Kemptvllle, Ontnrio. 

oeiNs Geo.
Alex. C. Rvthkrkord

CHIMISTE ET DROGUISTE
10, KSI'LANAJJJl STUliET, 10 John Hot E. Ki DD

75 RUE 8PARK8
«Kl ur
nèr lê iTliltivil ”, C anada.

l'ORON IIRAOKK D'INKORMXTION DIW MARCHANDS
Ailleurs

LINDEN & COLE
GompUbles, Collwttüra et Agents Alcreaiilih-s

No 4014 RHF. ELGIN, OTTAWA

plions pour rtiédooins et famille* pré 
ree soin.

umnmu tut lion lèiéybQnique 1-2-88

Âux Peintres et an PtiMic en Général

Veuiller mention

BONNE QUALITEL. N. LOYER
Nouveau nagaaio .Misa, Liqueurs et Epiceries

No 1(15, coin tles^ucs Sudgux et Clycncu

M. Loyer tient constamment a son magasin 
tout ce *ui const ituola ilgtli' d'épifrf riop/i ans scs 
mOltulrôs dêtilfls. II espêrJ; par sa prompte at
tention et sa courtulsieouyerv lupubUc^.ineriter 
une largo parf de patronage ' ’2f 11 sMa

Loyers et dettes collectés, livres ajustés
audités,

B. Linpkm ______ W, A (-'Qi.
Tapisseries, Peintures, Huiles, Etc

J«x pose les grandes vitres de chassis 
t Pinte Glass i Dr FISSIAULT

-—r DENTISTE—r
( 01K des RUES RIDEAU et SUSSEX

-----OTTAWA —

E8 I1JM ATION8 FOURNIES SUR DEMANDE HARRIS & CAMPBELLJOHN SHEPHERDTAPISSERIE M'A.7, Hue Rideau, Ottawa g Heures de bureau de 9 à 5 h pu res.

John KorriganFonderie de Hull 36, 38, 40, 42, 44----PIA)MBIRR SANITAIRE.—
Spécialement reeommnnd* pour

appareils de clinufTnge,

1 Le enns-igné vient de faire l'aoquisit ion de la 
ionderie de Hull et est maintenant préparé a 

* exécuter toutes sorte» d'euvmges flans la ligne 
dw fonderie. p!éci < légères ou pesantes de toutes 
dimensions, au plutfons prix.

M. Isiwson est un homme pratique qui n on 
plusiaur.snniié ’sil expérience.et garantira loue 
os nu muges faits a son êtablistemum.

le posage dos

Kill! roNl'i, Pris île la Rue SpartsNo 3 Oü Hue BYON
Je vlone «l’kcheter le stock jJo T.l- 

P1SSKRI l’î de Ih maison R. VV'hitc- 
J otiritni celte somaiao ,oe:af<jck en 
vente eu détail, il des prix beaucoup 
plus bus que les mavehamls d'Ottawa 
ont payé dans le.gros. .M. White m'a 
transféré toutes les affaires do son 
départ uni oit t de la ta^iisocrio.

CHS. DESJARDINST. LAWSON Aoknt d"Assurance kt Courtier

Hotel ItiiHsell, No 20 rue Sptirks
—-OTTAWA—

Représente la CITIZEN, départements du 
Ecu. la Vie et des Accidents ; aussi ngfent 

plusieurs Compagnies Anglaisés 
de premiere classe.

Capitaux réunis : -

Manufacture de VOITURES !
«-ROYALE 

LÈ VEILLÉ & MATHÈ

Km* Brewery. Hull,
Rue George, Ottawa.

FERRONNERIES l
L'une dos plus anciennes maisons ci 

les de la vallée rie l'Ottnwa et des mieux q 
fiées sous le rapport des bas prix et de U 
ité des art icles offerts eu vente.

B - $40,000,000

Marchand de Boyaux à incendies et toutes 
espèces do marchandises en enoutchouo^com- 
raanilécs reçoivent une attention immédiate.

DeiJarUInsdoniienne attention 
«note »|>èeâale nu affaire* «l'assurance

PROPRIETAIRES

McDougall & Cuzner Euwi arrivant d,eUbluagu ut de» autres villes américaines nous avons puisé de grande» connniàsan 
ccs dans notre état. nous sommes on mesure do garantir entière satisfaction. No ouvriw* sont 
tous ries plus habiles et travaillent sous noire direction ; les matériaux employés sont a556 les 
meilleurs que Fou puisse sc procurer et uos prix très bas.

Attention spéciale et péompte a toutes commandes, tel est le système que nous mettons en 
pratique dans toutes les branches de réparations.

Wm. HOWE
Kue Rideau, Succursale No 

rue Uâimherhutd.

Enseigne de la grosse Tarrière.
LAURhNT DUHAMEL-—MAGASINS:-— ETAT. D MARCHE BY

Rue Sussex el rue Duke, Chaudière leillourca viandes 
et on détail t mon

Assortiment co plot 
du marché d'Ottawa. Engros - 56 RUE DALY - -19 ET 21 RUE STEWART

ISTAVIS ï ESEEBE PATINS !
caillerieset ferronneries, c'est

S-iKmt,™ C,!S' éïïïïïe SSAXTa
pratiques qui vomiront bien l'honorer de leur 
bienveillant patronage. 1 12 87-88Pour acheterG. PHILBERT W, E. BROWN Chez Thos. Birkett, 115 rue Rideau

P. 8.-1,000 paires de Patins de tous prix et de toutes les grandeurs ; 1,000 Clochettes oonrsleig 
Vcnex et vo> ez par vous-mêmes. 21 11 87-1Vêtements

[An Conditions les pins Favorables
MANUFACTURIER ET MARCHANDIMPORTATEUR

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DECHAUSSURES EN CRDS !
TAPISSERIES A transporté son établissement au

No 61, RU«E RIDEAU
19118748 (Ports voisine de M. W*U. épicier E. B. EDDY & OieNos ïm\ 271, rue WellingtooAMERICAINES. ANGLAISES ET 

K0O88AI? Isidore Despatie
PI.ATIUER

141-RUE KING—141

(T,IMITEE)J ,.eÆ“^SSVS
HI* romplet.

J'anhèie et je vends au comptant seulement, 
îriuquc io pui< vendre à meilleur nmrcMé 
tonpj quite maigqn g Ottawa.

Coin des rue* îmilimtsiv <*t Snl 
Pntrlce, Ottawa

INCORPOREE EN I,’ANNfiE;ï*H3ETABLIE EN L’ANNEE 1854.

Conditions : An comptant senlement
HULL, P. Q.

Manufacturiers et Marchant)$s en Oros

BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Eté, Eté, Etc

Seaux, Baqucte. Plnnchce à laver, Boites et ÇaiescB d’emballage,

II.LI ME1TFS “TEl.EbRAPHE » DE PREMIERE QUALITE

23 tl 87 87 jPEINTURE
î HjfôWWRIÇêF J» J

PEINTURES PREPAREE

OTTAWA

mm. MAISON SAINT-GEORGE I

102 et 104 rue Rideau

Vine. Liqueurs, Kan-do-Vie et Cigars Impor- 
t4V de yremtér choir.

par rom même en venant nous faire

PINCEAUX,
VITRE*, et

v.< : *im rUteiOM
ARTICLES DE PEINTRE EN GENERAL

A TRAVERS L’EUROPE
L’élection de la Charente

A la suite du désistenient de M. Paul 
Deroulède.le comité boulangiate n adressé 
aux électeurs de la Charente l’appel

'.•J tilteremy de la Charente :
Malgré la pression officielle la plu 

U*, eu dépit de* mem«livres les pli
fldes, vous êtes plus «le vingt 
dans toute l'indi-pendaitre de votre amour 
ïtibRYlâ I-'iSure et pour la Itipublirpie. avez 
cou rage u sèment voté pour le candidat du 

national.
administratives, affiches bîan 

s, dénonciations calomnieuses, appels 
peur, no* adversaires ont mis tout en 

rre pour ébranler vos courage* et tau* 
vos convictions. Bien plus, le recense 
it officiel des voix fait éclater aux 

udro électorales les pin*

pins per
mille «iui,

pjrtl

ata

yeux tie to

Nous avons à nous glorifier d'uue défaite 
Mlbie dans de pareilles condif ions,bien loin 
d'en rougir. Knsemblé, « un jour donne, 
nous reprendrons la lutte.

Le candidat du parti républicain national, 
notre vaillant ami Paul Deroulede, s'est, 
incliné devant la décision que nous a 
prise dans l'intérêt de la République.

Avec une patriotique abnegation, il 
re sa candidature.

Au deuxième tour de scrutin, deux 
djdatafDsteiit donc seuls en présence.

L'un/M. GeUlhcrt des Seguins personni
fie la monarchie. L’autre, M. Lazare 
Weiller, se réclame de la Méptibllqtlc. 
tiette situation suffit a vous dicter votre

Républicains,nous conseillons a nos amis 
républicains de la Charente, mettant de 
côté, toute considération accessoire, de vo 

ontre la monarchie |w»ur la IlépubJi-

Les électeurs de lu Charente ont répon
du » cet appel un élisant le candidat du la 
monarchie.

* •
\'a se décolle

“ t^'a se décolle,’ a-t-on «lit autrefois : 
“ ça se déclanche," dit aujourd’hui M. 
Raine, «Vins le Matin, en parlant «lu gêné 
ml tiutllanger.

Uii écrivant ces irrévérencieuses paro- 
^>18, M. Ranc vise itn article de lu Friiwè

11 n'y u donc, 
républicain* de toute, nuance, qu'un «an 
riidatdans la Charentê et noua ne doutons 
pas que M. Derouludu ne coiuplutu dap* co 
sens, le désistement tpi'il a si nrompiement 
dénué. 1 >t«n* tou* le* c/m. Il n y a pin* pour 
la trarui de candidat quo .M. Lazare 
Weiller.

n l’heure (U'tudle, pour les

M. Kauc ajoute ;
Ce n’est pas parce que M. Reroulède et 

afvec lui son général ont été battus danri la 
Charente, ce n’est pas parce <iuc 
a inoutré le |wu de aolidile de l u 
c» h'est pas parce qu’il est iiiuiutcnai 
montré qau AI. Boulanger gesi Impul 

lonpieur de
n est pas pour cela que la T run ce, i 
XIXe Siïrlf font machine en ai rî 
que d’autres peut-être h«>sitem 
mais préparent, leur évolution.

Non, ce qui a déterminé l'ext 
désarroi on nous voyons les 
r'e*t que l’élection de la Charente à 
«•datera tous les yeux ce qu’il y avait 
contradictoire duns l'opération loin eu. par 
des hommes venus île tous les partis, au 
profit non pas d’une UMe. mais d’une indi
vidualité.

Tant que le general Boulanger n’a nm 
dit, tout lui a réussi. Du moment où,obéis- 

•nue néfaste de M. Xaquet, 
croyant a ce professeur,à ce docteur us po
litique, il a cédé à la tentation d’exposer 
ses principes cl son programme (quels prhv 
i ipus et quel programme !i lu decadence a 
commencé. Kt dans la -.iiuul ion «lu général, 
quand on se mut à descendre, ya va vite. 
Voua connaisse/ la légende de Michel Ma 
nu . Diy. (Hijolurtl t h brancha in bran 
chain lUque jarit pouf ! L'élection de la 
lîittrente est venue, el. le général, repré- 

M. Deroulede, a fui! pouf '

romnie ren
/'/

xtraordinairo 
boula nglsf es,

fait
lie

saut a l'indue

sente par

.tintailie «le l'iYdéric 111
foi Fall Mull Canlt> a reçu «le Borlm le 

u*xte «lu rapport im'-dical rédigé par le Dr 
Mackenzie trois heures après In mort de 
l’empereur Frédéric, 
lui en fit OuïHnùme II en présence du 
prince «le Bismarck ; ce rapport doit être 
déposé aux archives de l’Etat. Voici ce 
document.

“A mon avis, le mal auquel a succombé 
l'empereur Frédéric III est un cancer. 
Le mal a commence probablement dans 
ka oouchet les plus profondes 
et la structure cartilagineuse du larynx en 
a été atteinte ii une dAtc très ancienne. 
La petite excroissance ijtie j'ai constat«iu 
en examinant pour la première fois l«* 
défunt empereur a «'te enlevée par moi ji 
l’aide d’opérations intralaryngtennes, et 
quoique toutes les iiartio# extraites eus
sent été soumises à l'examen «lu profes
seur Virchow, celui-ci lia pu découvrir 
dans cqs jiprtions du tissus la prouve de 
l'existence du cancer.

“ Alaia l'examuu des expectorations fait 
au commencement du mois «le mars par le 
professeur Waldcycr amena les pathoh'

. ; gietes-à croire que le cnneur existait à celte
iip<«jue. Aujourd’hui,51 «*ét impo*»ible do 
4ir| ai le mal a ou u»  ̂avacibqplcjili oéte u x 
dèseoff origine mi s'fl n a priicè'caractère 
que quoique* inuis après son apparition. 
Le fait que «Vautres affections, la péri- 
vhundrite et la carie des cartilages, ont 
joué nn rôle actif et important dans le 
développement du mal, a sans doute beau
coup «xintribué h l’impossibilité d’arriver, 
avant une date vécunto, a formuler une 
opinion précise sur la nature du mal.

" Si^ué : Moiti-:u, Mai KKXZiH.

F. >. 'En tan L que me* .observations de
puis lp nt'iis d'août m ont permis «le me 
forme? tflie iVJhniùn, je ritiia complète
ment d’accord avec celle de 
Mackenzie.

la demand»» que

Morel l

“ Signé : T. Mahk Howkm..’
D'après le correspondant du Gaulois, 

l’impératrice Victoria aurait ét«i opposée ” 
l’eutopsie.

" Ij68 journaux officiels avaient annon
cé qu elle n aurait pas lieu, mais les pro
fesseur* Rergmaun, Waldeyer, Rramann 
ont, dans l'intérêt de leur réputation mé
dicale, fait dos démarches pressantes au
près du chàUL'CÜer pour 4>ptenir que l'au- 
topeiélàl Kêqÿdjui âe dliâimtrer la supé- 
rioritijiM hllet$4ii«U sur les mé-
decin^wfffflEit/qnîAvaiMt toujours nié
l'existence d’un cancer.
” 4,'Lef>cHànvelier eut vite convaincu le
nouvel qntpereur ; mais restait à obtenir 
l’assentiment de l’impératrice. Ce fut 
(luillaume, il -qdi s’en chargea : d'dut 
insister pendant plus d’une heure pour 
ftbtejfiir cette«toriaatioiy»!ne sa» mère! ÈS*#'™
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PARLEMENT PROVINCIAL
ASSKMULKI-; Ll'XiLtiLATI VI-;

(jUBHKU, 3.
hKANCK I)K L’AVANT MIDI 

La séance est, ouverte n 1 l.:dl heures a.m. 
M. SHBHYN propose que la chambre sc 

forme en comité du subsides.
Ai. TAILLON propose routine amende

ment que la chambre condamne le gouver
nement, pour avoir «'mis des mandats spé
ciaux au montant de tÿldO.UUO sons y avoir 
été autorisé par la législature. Dans son 
discours h l’appui de son amendement, le 
chef de l'oppesition dénonce plus partlcu 
Mûrement les dépenses entraînées par la 
conference provinciale et l’augmentation 
«les dépense* pour l’administration de la 
justice.

Al. AlliRClKU tonte de justifier ses pro
digalités, en alléguant que la conféreiu'e 
provinciale a donné les meilleurs résultats, 
et que le scandale de Fahey et Naegele lui 
a fait un devoir de ne rien epnrguei' pour 
délouer Jes complots des malfaiteurs.

heure, le débat est ajourné et laA I 
seance ost

.SEANCE DK L APRKS MIDI
I ,a Hi»ance est reprise n :t hrs.
Al. LEBLANC fait observer que là loi 

soéeifiu les cas où des mandata spéciaux 
pourront et ru émis, mais daus le cas actuel 
ltt loi a été vloloe, car aucun des mandat* 
en question' n’a été émis dans Vlntcnff pu 
bile.

II cuusurc le gouvernement pour avoir 
dépensé ?ll\000 en rapport avec la cotifé 
ronce provinciale, et prouve par les docu 
ment s officiels qu’une grande partie de ces 
dépenses a ule entraînée par les réceptions 
données aux déléguiut, les diners, buis et 
voyages «le plaisir dounes ten leur hoh 
neur. Il termine son discours en faisant 
ressortir le* g as pillages pratiquées nar le 
gouvernement. notamment dans le dépar 
temeiit des travaux pabllw, dont le tiiu 
luire fut dans le temps dénoncé par lee or 
ganes libéraux eux mêmes.

Al. McSHANE soutient qu'fl ne s'est pas 
d«qiens«* un seul sou dans son département 
sans «iu’il puisse eu rendre compte.

L'amendement est mis aux voix et rejeté 
par un vote de 32 contre 18 et la motion 
prime i pale est adoptée sur la même divi

La chambre se forme en comité de sub 
sides et adopte plusieurs articles du bud-

six heures, la seanoc est suspendue. 
SK AN CK DU SOIR

l^i chambre se forme en comité general 
pour considérer Je bill autorisant la ville 
de Montreal à consolider sa det te et à faire 
certains autres actes.

AI. LAFONTAINE condamne Is clause 
concernant l'élargissement de la vue Saint 
Laurent, Il e-t liijuste. dit-il. Je faire 
payer un quart des frais «Vexpropiiation a 
ceux qui sont expropriés. Il propose en 
cousuquence comme auiendemeut, que les 
frais d’oxpropritiou soient répartis par moi
tié sur la ville même et les propriétaires sur 
la vue Saint Laurent ou dans le voisinage.

M. BOYER appuie vigoureusement le 
bill, en se basant sur le fait qu'en 1804 une 
loi semblable avait été adoptée pour l'élar
gissement de la rue Notre-Dame.

AL McSHANE accuse AL Boyer d’être 
ans IVIargissemcnt de la rue 

urent. Si la ville, dit il, a besoin 
terrain qu elle en paie le prix en en

tier ; au surplus, l’expérience de la me 
Notre Dame est là pour prouver que l’élar
gissement des rues n’augmente pas les af 
f aires «mi s'y font,

AI. MERCIER fait observer que sous la 
la loi actuelle les deux tiers des frais vont 
a la charge des propriétaires et l’antre tiers 
à la charge do la cita. Il est proposé dans 
le bill soumis à la chambre de mettre la 
moitié des frais à la charge de la tel té ; si, 
ajoute-t-il, la chambre est pour l'ancien 
état de choses,elle n'a qu’a le dire et .je me 
rangerai A son avis.

M. TAILLON se prononce égaleme t en 
faveur du bill.

AI. McSHANE soulève uu point d’ordre. 
La question, dit-il, ne saurait être discu 
tée plus longtemps, attendu 'qu’il est tt.35 
p-m. et que le tempe alloué à la discussion 
des bills privés est expiré.

M: MERCIER soutient qu’il suffit que la 
majoritu de la chambre y consente pour 
que le vçte puisse encore être pria sur l’a 
meiidcmebt de M. Lafontaine.

L'amendement eet finalement rais aux 
voix et rejeté nar uu volu du JO contre 13.

M. McSHANE propose comme autre 
amendement que la clause concernant IV 
largissement de la rue Saint Laurent soit 
laissée de,côté pour qn an, afin de permet
tre aux adversaires du projet J, ;-qi-ueillir 
A l’appui de leurs prétentions, les flffrt 
re« de In mMoilté dev cflntrllniahlck.
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BUREAU DE POSTE D’OTTAWA
Arrivée et départ de» malles.

Fermeture! ArrivéeMalles

LE CANADA—MERCREDI. 4 JUILLET^ 1888 

COURRIER BE MONTREAL Beaudet & DesjardinsLA1 isss-Lsrrsleslg ooersetioi républicaine

3BE5 =s:-- SHïïSSSïHS
nrotcetion de l'Allemagne contre ene 
invasion française. L’impression que les 
Vosges forment la ligne frontière doit être 
renforcée et rendue permanpnte.

** Les règlements imposant 1 obligation 
d'être muni d'un passeport travaillent dans 
ce sens, mais ils ne sont pas suffisants. Il 
faudra employer de nouvelles mesure m 
l'on veut sc oarer systomatlqaement 1 Al- 

Lorraine de la France."

mentale.
—Un nommé Auâheny t rsven. «17 rue 

Murray, s eat fait Me*er gravement, lundi, 
par un train du Qrarid Tronc à la traverse 
de la rue McCord.

COIN den RUES BAY et FI.ORF.NCK, OTTAWA

-----------  MAXVl'Ai TfHlKnS OR ..............

Cndresd'ouvertures, Partes, Jalousies, Moulures, liaisjiourplancher. Bais» Ipvibnt
ser, Menhirs, »r..JÏVv. Pois de rhar^nte prépare ronstnmm, ut etiŸoKlI^-Mnie Adelina Patti, qui 

rrivée ici. par le pauuebot de la com- 
ie transatlantique "La Gascogne," 

n'est pas la célébré artiste, tuais uue per
sonne qui a le même nom qu’elle. Lors
qu'elle vient à New-York, la grande canta
trice descend d'habitude au XV iudsor 
Hotel, et ses appartements sont toujours 
retenus à l'avaiice.

—Tout le personnel de la cour de police, 
magistrat, greffiers et connétables, se août 
installés hier matin dans le* nouveaux bu 

de la cour de police. 1a*s comparti 
: et bien aères.

Les meilleur* machines améliorée* sont eu usages dau* noire étahliasemeni

ment* sont spacieux
-Avant-hier, vers 2 lire du matin, le feu 

s est déclaré dans les écuries de M. Mino 
nue, marchand d# charbon. 68W rue Saint 
Laurent. L’écurie et le grenier à foin ont 
été presque totalement détruits. Les don» 
maees sont relativement eousidt i able.

Communication téléphonique*.Ouvrage de première Classé garanti.
Condamnation

York 3- Çolflén Robineou, ce m gre
poursuivi pour av'iit Jtssaasine sa femme
en lui coupant la gorge avec un rasoir le 
20 mare dernier au No 70 Grove street, 
ayant été convaincu seulement de meurtre 
au second degrer gyrice à sès boa* antoed* 
dents, a été condamne aux travaux forcés 
à perpétuité et sera conduit jeudi prochain 
à Sing Sing.

No*voiles de Stanley
nVlŒAV A LA VILLENew

Iajmikks 3—Le steamer ‘"Oriea est 
arrive a Liverpool, apportant des dépêches 
allant jusqu'au 27 mai, qui donnent d’au
tres details se rapportant au camp aur 
l'AmulriiiL Le «’amp souffrait de manque 
de vivres et de maladies causées par les

RUSSELL HOUSENo 26 RUE SPARKS.—John McDomdd.àgé de 30 ans. domicilié 
rue Saint-George No. 28. assistant maître- 
d’hôtel à bord du Corinthian, a et,- assailli 
par un des hommes de l’équipage qui 
lui a inflige dee blessures graves avec un 
vase de verre qu’U lui cassa sur la tête.

marais environ 
De# détachai

nnants. Atelier île Marbre et île Granitqui soi* ailée en re- 
roimalseance et qui se sont avancé* le long 
de la route de Stanleyont trouvéune quan
tité d'ossements humains, les restes, apps 
remiûeut. de ceux oui étaient tombés yk> 
times des combats livres entre l'expédition 
île Stanley et les indigenes. Le camp n'a
vait pas revu de secours de Tippoo 11b. 
Le major. Bartlett, croyant que Stanley 
n'était pas a nlus de 800 roiHês du camp, 
dans la directioi 
rait à lev

ALCALIS
Perlasse par 100 tbe.
Potasse, Ire qualité.
Pots *e. 2e qualité

Suicide
New-York 3—E. Cousins, un nègre de 

Cincinnati, partiellement paralyse et fu 
rieux de ce que sa femme voulait 1 envoyer 
à un hôpi al. a '*•*« de la tuer, et, 
n'ayant pu y réussir, il a coupe avec un 
razoir la gorge de son enfant âge de deux 
ans et s'est ensuite égorge lui même.

EU iî< >r 
. —H . / •

Nouvelle* d’Allemagne
—Si les négociations relatives à 

uue entrevue du czar et de Guillaume II 
aboutissent, c'eet le 14 juillet,» Cronstadt, 
que la rencontre des deux empereurs aura 
lieu. 11 est probable que le prince de Bis 
marck n'accompagnera pas l’eniiiurear, ce 
qui fait croire que cette viiHte p est qu une 
affaire personnelle ihliquant simplement 
le désir de Guillaume de maintenir les re
lations amicales qui existent depuis plus 
de cent ans entre les deux flfcroill* régnan
tes. Les empereurs échangeront sans 
doute leurs opinions sur la situation poli
tique. Le prince de.. l}i*marck a eu une 
longue " conférence .-tvpe l'empereur Guil
laume. Il est .« suppbset- que le ohancelier 
a indkiwé a Penipcreur Vattilude qu’il de
vait garderuapdant »oh entrevue avec le

L’opinion publique, en Au 
alarmée du rapprochement des 
Elle eemble.cralndre la ruptui 
ce cei oui laisseiâit l’Autrlc 
face de là Russie. Ces crui 

paetagéi-s par les mm 
gmfc. Quels *que soie; 

débattes peédaut la conférence 
emperehrs aucune décision «e sera to 
avant las eittrevure ulterl<u*s du pfi 
de asfcarcjt. de M. Crispi et du oo

Le Diritto annonce que M. Crispi aura 
une entrevue avec le comte Kalnoky et 

ite il rendra visite au prince de 
Ce même Journal ajdute " Les 

empereurs d’Allemagne,'' d’Autriche et de 
Russie.si leurs premiers ministres peuvent 
trouver la solution des difficultés pendan 
tes, se rencontreront en Silésie 
l'automne."

UuêUeft’que soient le-> pi-qweitlons du 
czaV TempeA-ur 'Guillaume %sera oblige 
de consulter les cabinets de X lenne et de 
Borne.

Dans un article officieux la Poste de 
Berlin dit qu’il est douteux qu’il résulte 
quelque chose de sérieux de la conférence 
avec le czar. Ce journal ajoute qu’il ne 
veut pas décourager ceux qui comptent 
sur le maintien de la paix, mais que si la 
guerre éclate elle sera causée par les néces
sités intérieures <ie la vie internationale et 
non pas par l'ambition dus princes. Tout le 
bénéfice qu’on retirera de la visite de l’em
pereur Guillaume sera l’arrêt momentané 
des tendances dangereuses.

Les Informations de Pesth annoncent 
que la lettre autographe de l'empereur 
Guillaume à l’empereur François Joseph 
fait allusion à certaine* propositions que 
l’Allemagne ferait à la Russie pour le rè 
glement de la question d’Orient, y compris 
le partage de la Turquie. Dans les cercles 
officiels de Pesth. on ne croit pas à une 
modification du traité dè Berlin et à la 
possibilité d'u

On sait que l’entente du comte Kalhoky 
avec l’Angleterre et l'Italie est très étroite 
et qu’il n’écouterait pas les ouvertures de 
la Russie, à moins qu’elles ne soient adres 
séés en même temps aux autres puissan 
signataires. Toutes eCs allées et venues i 
souverains et de diplomates n'aboutiront 
qu’à laisser les nations en présence du 
fléau de '

$: 00 a.:. .i 
• *•*_' à ISO a 0«0o

—L’inspection de la batterie de campa 
gne, sous le commandement du lieutenant 
colonel Stevenson, aura lieu aujourd'hui, 
à Hle Sainte-Hélène, à 11 heures. Le colo 
nel Montlaambert, commandant la batte
rie " B," de Québec, sera l’officier inspec-

OTTAXVA.mmIl Mwuroeuia. entourages 
' de lot*de cimetière. Ia-n 

ouvrages. In itiltmge ri 
jjy, la scupluresopt fall# par 

moi in, nie. et me permei- 
j^F. ivni .1 viurvi-ieiiilve .les 

Ç,. outrais a a usai bon mur 
| vbrt qu'aucune autre bon 

o «In marbrier «le«u-t le

ill», : :....................

S.Tth,»r- lM—Arthur Locké, employé chez M. J. Mac 
Dougall et Vie., fondeurs, était occupe à 
i-nenrr par morceaox des roues de chars. 
On l’avertit <fo prendre garde, mais celui 
ci n’en tint pas compte : un morceau jaillit 
tout à coup pendant qu’il travaillait ainsi 
et lui creva un ceiL

Khartoum, se prepa 
st à le relolndre.erson campe

La oaar ai Gnillaam* U
3—l.'entrcvue du czar et de 
Guillaume aura lieulelSJull- 
port allemand de la Baltioue. 
de Bismarck as*ietera k ren-

VllSî
: sq * K

Meilleur, colore 

Moyen, bon ...
i R. ER0WN,

«al----------No ‘40, rue YorkBerlin, 
l'empereur 
let daus un 
la- prlnc*

Berlin 3

MARCHÉ D'OTTAWA—Le coroner a tenu des enquêtes sur les 
■rps d'Angele Dubord, qui a été tuée par 

une grue k vapeur, et sur celui d'Elizabeth 
Hughes, Qui s'est noyée dans le canal La 
chine. Un verdict de mort accidentelle, 
n'imputant de blâme à personne, a été 
rendu dans chaque cas.

Pritchard & Andrewsivant une députation de régiments 
russes à l'occasion des funérailles de Fi«- 
dérlo III, l’empereur Gaillaume a dit qu'il 
espérait avoir bientôt l’oocaslon de remer
cier personnellement le czar d

I# czar a remis au général de Pape, l'en
voyé allemand qui lui a annoncé l'avène
ment au trône de Guillaume II, la décora
tion des ordres de Saint André et de Saint 
Alexandre Newski. Il a conléré an#eî au 
comte Eulemberg, l’aide du général de 
l*ape, l’ordre de Saint*- Anne.

liONDREs, 3— Le " Foreign Office" vient 
d'être péniblement surpris par de sinistres 
nouvelles qui lui viennent de l'ambassade 
anglaise a Berlin. Il parait que l’entrevue 
«lu czar et de l'empereur Guillaume a pour 

ellemeut d'une entente entre 
lemagne, l'Autriche et la Russie, pour 

procéder au partage de l’empire oltoman.
Ou prétend que c'est le czar qui a conçu 

uette solution de l’étemelle question d’O- 
rteut et l’on dit même qiÿelle serait de 
nature à satisfaire l’Autnche. Bile assure
rait à l’Autriche l’extension de sou terri 
toire en Macedoine et donnerait à la Rus
sie les avantages du traité de San Stefano, 
y compris l'extension de la Bulgarie, bous 
un protectorat russe, jusqu’à Andtiueple. 
Des nouvelles reçues ici de Moscou démon
trent que les espérances de la Russie sont 
simplement extravagantes en ce qui con

vie résultat de l’entrevue. Il est im 
ible de préduire quel sera le sort des 
rtures du czar jusqu'à ce uue l’empe

reur Guillaume ait conféré avec l'empereur 
d'Autriche. Il reste a savoir si les dé
pouilles qui seront offertes a l'Autriche sa
tisferont ses aspirations et ses droits.

Si cet accord des trois empereurs se réa
lisait, Bismarck aurait ensuite les mains 
libres pour régler promptement les diffé
rends qui existent entre l’A'lemagne et la

11», i™ 
i»£ j:
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Faiinc NO 1, par baril 
Farine forte de boulanger». 
Farine extra 
Fartno «le saruain.
Farine «l'avoine 
Farine (le blé-d'i

do Si ' ous voulez faire V«-a en Caoqt 
«•Jivui-, Sceaux, Kl nui

Réparer g Balaicts feriÏÏ..
chèques et Hilh*ie en 

— «>v cul vr«- et on acier.
. . il • i Brosses à Sceaux niInspecter vos Pouls . . .

Heurs. Ttouh-nux, «*i«j 
KiiiniVi-s en A«-l«»r.

e ses con
—Une vieille femme nommée Mary Do- 

nelly, fêtait, lundi, le jour de la Confédéra 
tion, en sautant, dansant et se rejouissant 
sur le trottoir. Interrogée par un consta 
b le aur le- sujet de son exubérante gait«-, 
elle répondit : “ Allons d#a<X mais je fête 
le jour de la < lonfédérellon. Le consta 
ble lui donna l’hospitalité dans une des 
cellules dti poste.

et pour

ISiiS 
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Ù to a il 70
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Blé, le minot.........

Ulti «l’iivle 
HoU

SeÇde

niiez chez le sous-

—La barque norvégienne " Soudre^part 
aujourd^hu;, ca^^)n de

boia de service à deallnation de. Buenos 
Ayâtes. La barqûe "llai-qois de O^rne " 
part aujourd'hui à la même desCtqatlon 
av»c un chargement du même geor*. à la 
remorque du “Beaver." Im barque “Bn 
tabula," qui est arrivée avant hier sur lest, 
a commencé a prendre une cargaison coin 

te de bois de service pour la riviere

triche s'est
îs empereurs, 
re de Tallinn- 
•he seule en

très ausi ro
les projets 
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nii clin un.

Ingénu 
g«-, de tuPesta 3—Le comte Apponyi a déclare.au 

cours d’une entrevue dont le compte rendu 
a été publié, que l'Autriche-IIongrie désire 
avant tout le maintien du traité de Berlin 

u’une politique éne 
intien de la paix, qu 

troublée si l’on adoptait

HOTEL CANADIENZ14* L'UN
io* lot'4

Banque de Montreal.. 9200
Banque Ontario...............  100
Banque du Peuule-----  50
Banque Molson .. 50
Banque de Toronto..
Banq. Jacques-Cartier.
!ar„i?<iK£!rdi! -*
Banque Nationale.......... i 100
Banq. dee Tow. de l’Est! ,10
Banque Union................. j 60
Canadian B’k of Com 50

3'« uei.tiiyonra3rglque assurera le 
! serait assurément 

ttitude dif

-Petersbouro 3—On est à faire ici 
de grands . préparatifs pour donner tout 
l'éclat possible a la réception de l’empereur 
Guillaume, le 3 août prochain, fête de la

*KT IX'l'lTK 1-Alt (I. LATKIMIiI'II.I.Z

Ce magnltlquo hôtel \lent d'être acheté pin 
M. John Johueion, ex-propriétaire du “ «loyal 
Exchange."

Uh repas sont servis a tout»heure, A lu curie
•u; i. .. eyatdme europ<‘on. et sousla surinteudoneed un
• 95 . cuisinier français de première classe.

Xi* 118Vé' 118 Vins, claret, sauterno.chompagne et Uqueui «
fx' 1 de première qualité.
üX-J-'-:'..- Ot établleeement vientdètre meuble u non4 i..................... les chambres sont spacieuses i l «les mieux u
SU .........1.......... rées, faisant faoean pdre (Majors Mil b.
3 , lOfi L'entrée privée est sur l'avenue McKeiieiv ei

l'entrée généra'o du restaurant aux Ne# 530 ci ; 
538 sur la rue Sussex.

JOHN JOHNSTON. Propriétaire

6 I 211 20B-R
3Q1 8BR 80

Î88 ::3.
ongiiib do l’ease combinés à

Ua
Imperial Bank.........
Dominion Bank 
Banque d'Hamilton.

BïïSSîiïSSS.... «g
Banque Ville-Marie 100

m arrangement autro russe 
poliation des provinces des Le clou de la fête sera une grande dé

monstration navale quand défilera le yacht 
impérial.escorté de navires de guerre rus
ses et allemands. ,

558, RUE SUSSEX, 558de la s 100
50

En f in i de lu (ieorffe.
3 k

S. ROGERS & SONLe mieletère Floquet

S • Kiitn’iirennirs tie Vompett Kun^hres
ET EMBAUMEllltH

i I5H 17 meNleola*.rt-eldenreau 8«el*ge

Londres8—Bn raison des deux échecs 
qu’il a subis à la chambre des députés, la 
situation du cabinet Floquet est de 

peu précaire. La presse française a p 
e certaine attitude d’hoetilité mélangée 

d’indifférence et semble croire que les 
jours du gouvernement actuel sont déjà 
comptés. Les journaux disoutent la ques
tion de savoir si le cabinet sera tolère jus
qu a la fin de la eession actuelle du parle
ment, ou s’il sera renversé avant le 14 
juillet. Pour comble Jd'ennuis, le Siècle, 
l'organe du pressent Carnot, proteste 
contre le banquet qu’il est question de 
donner le 14 juillet a 3,000 maires de la 
province, et cela en disant que le devoir 
du présfnent de la République n’est pas de 
pn-sider des banquets de parti qui coûtent 
de l’argent aux contribuable».

Malgré tous ces commentaires hostiles, 
il est difficile de croire qu’un groupe quel
conque ou qu’une coalition de partis pren
ne la responsabilité de provoquer une 
crise à la veille du 14 juillet et alors que 
les esprits révolutionnaires dans le pays 
ne recherchent qu'un prétexte à émeutes.

Violation de frontière

Bbrun33— La Gazette de C Allemagne du 
Nord publie la versiue officielle d’une vio
lation de frontière qui aurait été commise 
par des Français le 15 juin. Deux officiers 
français, dit-elle, appartenant à la garni
son ne Paris, ont traversé la frontière près 
de X'illers anx Bois, et interrogé les habi
tants sur les localités voisines et sur les 
affaire» du pays. Au moment de leur dé
part, ils ont oit : “ Vous avez été très 
opprimes par les Allemands depuis 1871, 
mais l'oppression ne durera plu» bien long
temps. Noue viendrons bientôt 
conquérir notre territoire.’’

Inierool’nial Cosl Co. ■ 100
Montreal Tel. Oo.......... 40 itoSm.l
Rich, fc Ont. Nav.Co 100 1
Montreal Street R'y Co 60 « l
Montreal OasCo........... 40 fl
Canada Cotton Oo........  100
Montreal Cotton Oo... 100 ........
Dunda»Cotton Co------ 100
Hocbelaga Cotton Co 100 2è 3m
Si ormont Cotton Co. . 100 ...
Merchants Manf'g Co.. 100
Royal Can. Ins............... 26
Mont'l Ijoh n 4t Mort. Co 100
Canada Shipping Co. ion
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;au de la guerre.
On parle tout bas, sans que la 
entionnerces murmures, d'ui

! s*
; iÔ5(*

COMMI'NleATTORH TKI.KMIONIQl.'K*

anarchiste contre la vie de l'empereur 
Guillaume. Les socialistes de Berlin décla- 
rent que cette prêteridue conspiration n’est 
qu'une invention de la police, mais la cho 
se est prise au sérieux dans les cercles 
officiels. I^s précautions qui viennent 
d’être prises pour protéger l'empereur et 
le prince de Bismarck tendent à fairecroire 
que les craintes sont justifiées. Le Keic/is 
bote, journal conservateur, dit que les 
gardee autotir du palais dè marbre à Pots- 
dam ont tellement été renforcées que l eav 
flee se trouve aujourd'hui complètement

On a- Démarque aussi que pendant les 
visites de l’empereur A Berlin les cavaliers 
de l’escorte entouraient presque la volt 
tandis due la police refoulait les curieux 
sur les trottoirs. Plusieurs personnes qui 
n’avaient d'autre intention que de lancer 
des pétitions dims la voiture impériale ont 
été arrêtées.

L'alal

STEWART Si FLECK, rOTTAWA. Ontario

V'jiilliij 13314
«H», “ ! ’"*
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T. «J. BliATON ! Manufacturiers de toute description de

üftr: 188S.'rtL»: '28
BellTeleoboneCo.. *100aster, iss

i MACHINES pour MOU LINS
Marchand de montres d'or «i d’argon I. pond U - Koiic flair. Engins à vapeur, lloullloires.

les. anneaux et hilO'ix de toute sorte, l'on s C «ex io- ftlrrncl>»i, ouvrage en foule
les ouvrages Sont garanllH. pour Constructeurs, Colonnades,

Nos 30» et Si . rue V ......................................
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Canadian Pacific R y 101 
Montreal 4 p. c. Stock. 
Montréal 6 p.c. Stock.
SKBttmtitifc: ::
Dundas Cotton bonds. 
Champ. 8c St. L. bonds. 
Canada Central bonde 
Caa. Pao. land bonds 
Inter. Coal bonds...................
H"bor«l5:2:M::: '

" 5 p. c. bonds..
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MENT. Biles n'ont jamais failli ; enlèvent les 
douleurs ; assurent la régularité : mini douces, 
agréables au goût et d'un excellent ojlet In 
quota envoyés par la malle à l wbrl do toute 
Indiscrétion sur réception de *2 00. Toute 
correspondance est confident telle Adresse/: 
COMVAONIE IfK MKI.KCINK UK 1OHONTO. IV I 
Boite 576, Toronto. Ont ?< ' HH-8'1

lt ru Wki.i.iniiton, Ottawa.
Toute* réparationsoxéoiitces pruiaptemoal•

T. Si>.w art, 
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alanne a été causée par les rapports 
que la fldTfce à reçns de ses agents à Zurich 
et à Londres. Ceux-ci disent que les so- 
^ÜUMW recèmmént expulsée de Zurich 

mé à Londres le complot d'assassi- 
mpereur et que les conspirateurs 

sont partis pour Berlin par la voie de 
Hambourg pour mettre leur projet à exé
cution au moyeu de bombes explosibles.

L'empereur et le prince de Bismarck ont 
aussi reçu des lettres les prévenant que 
l'adoption d'une politique de repressiou ri
goureuse serait suivie d’actes de repré
sailles. Plusieurs personnes suspectes ont 
été arrêtée» à Hambourg, l^iipsick, Berlin 
et dans d’autres localités. La police sur 
veillant la résidence du chancelier a été 
renforcée. On croit dans les cercles officiels 
oue l’empereur autorisera quel 
res d’une sévérité effrayante.

Lés chefs socialistes disent que tous ces 
bruits ne sont qu'au prétexte pour l’adop
tion de mesures réactionnaires, que les so
cialistes n'ont pas le désir d'abréger les 
jours du chancelier et de l’empereur, et 
qu’ils ne veulent que continuer leur propa
gande pacifique avec l’espoir que les événe 
ments du règne de l’empereur Guillaume 
tendront naturellement a donner du déve
loppement à leu

AVANT-MIDI

SSKSSSiViKlSai-.::::: i Îi8
50 " Banque (le Commerce. .. ii 11344 
50 " do ....................a 118'-4 PAS DE COUTER GRATIS! KNTIU’KF.NKUTî

ont fori
50parts*(TieNavJFUchelieu etOstario..a 50*

150 do do 6 61*
247 •' do do S 61
150 Canada Cotton ......................... a 30

hfanfiel el n bondouter sut 
marché.

Mais un bon

POMPES FUNEBRES
to£KJïu»ur r,r
Salades un grande variété, imm ipecLUiie .

C ost pour l'accommodai ion «lu» murchnml* ' ' 
des commis el le nubile en général. < <: -l le 
repas le plue sm-culunt quo vous pouvez, vous 
procurer dans la ville e'--u plu* •' '* Wj*■ 'l'‘Ç, 
n importe ou. Venez a I “International Hold 
sur Is rue Geo. g'-1 iu p r vous mêm<.

J. W. LANCTOT. Prop. 
l*K<i nI* iHil.P1 IN. Kestanr»!.

APRES-MIDI

làurir de i.oungc cl de l’i iisi»ii

J. SENEGALDne nouvelle démentie

Paris, 3—La nouvelle annonçant queM. 
îrrouillat, ministre de la justice, avait 
itention de donner sa démission à la 

suite du blâme qui lui a été infligé par le 
sénat pour la révocation du eubetitut du 
procureur de la République à Carcassonne, 
est dénuée de fondement. M. Ferrouillat 
ne songe pas a donner sa démission.

Coin des ruen York cl HalliouniêMARCHÉ DE GROSFer
l’in

ques mesu-

i jour cl nullKlahlissomont OU Ver 
exécutes avec promp! il 

Connexion téléphonique.
Montréal. 3 Juillet 1888.
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MOULIN A PL/iNER D'OTTAWA
Chemin île 1er Intercoloniale-,

Lonurks, 3—Dans la cause en appel de 
la compagnie des scieries de Sainte Cathe
rine. appel d’un jugement de la Cour Su
prême du Canada, confirmant le droit de la 
province d'Ontario de contrôler les conces
sions forestières dan» le territoire ci-devant 
en litige, les avocats du gouvernement 
fédéral ont donné avis de l'intention du 
gouvernement d’intervenir et de devenir 
partie au procèa. La cause a jusqu’ici été 
conduite uniquement au nom de la eompa- 
guie des moulin* et de bois de Sainte Ca
therine. Le.gouvernement d’Ontario avait 
constamment, pressé le gouvernement fédé
ral d’intervenir afin de faire décider la 
question d’une maniéré définitive, mais il 
s'y était constamment refusé.

L Angleterre et l'Irlande

Manufactart1. île l’orlix Cli-Dsis «l

DE MOui.». „HERWOOD
La route directe entre l'Ouest et tous 

les points du bus du Saint Laurent et de la 
baie des Chaleurs, province de Québec, 
aussi le Nouveau Brunsw ick, In Nouvelle 
Ecosse, I lie du Prince Edouard, le Cap- 
Breton, Terrenc-nvc et Saint-Pierre.

Tous le* endroits de bains de mer les 
plus populaires el les places 
pour la pf-che en Canada, sont sur 
tours de celle ligne.

Des nouveaux et elegants chars palais 
munis de buffet,d chars-dortoirs font partie 
de chaque train express entre Montreal, 

ifax ei Saint Jean.
passagers qui s'en vont en Angle 

ou sur le continent européen, en par 
tant d<- Mo tn-al par le train du matin je 
jeudi, peuvent prendre le paquebot de la 
malle le même soir à RlmouékL 

Les expéditeurs de grains et démarchait 
dises trouveront par cette route des de 
valeurs de première classe, des maisons 
d'entrepôt et toutes les commodité* déni 
râbles pour l'embarquement de leur farine 
et autres marchandise* «-n destination des 
province* de l’Est ef de Terreneuve, d<- 
meme que pour leurs émois de grains et 
autres produit* sur le marché Européen.

La route de la malle Canadienne et. En
ron.-en ne et des passagers.

outes Informai ions relatives aux 
K-rl de fret e' de passagers c 
■i enf "etre’obi(‘iiu*>n vadt-f-1
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La commission du budget ( «iiiiDleie 'le- !«*<»»«Unaiworiimeiit des vl”s 

D-mves. Bardeaux. Bref e l’otvaux dre»
Paris. 3—En prenant la préeidenoe de la 

commission du budget, M. Rouvier a dé
claré que la commission n’avait aucun ca
ractère politique et que sou seul devoir 
était d'effectuer la réduction des dépenses 
du gouvernement. Cette tâche devrait être 
accomplie en tonte hâte afin one le^budget 
puisse être voté avant la fin de l'année.

9Patente d'hiver............
Patente du printemps.. 
|xtra supérieure de choix

Superhne..............
Forte de boulanger ............

KN SACS DONT Agio

«mincesB U. THACKRAV Pro 
Bureau. -II. Hue Kp.; 

Connexion téléphonique. 17-1 S!
Le général Boulanger

Paris, 3— En acceptant la présidence du 
comité national de révision du départe 
meut des Bouches du-Rhôue, le général 
Boulanger s'est exprimé ainsi : “Le mou
vement que nous avons inaugure devient 
chaque jour plus fort et plus marqué. Il 
fci| des prégrte, bérieux dans Idute la 
.Fraace. Ayeg confiance, v^us êtes qûrs du

’M» empereur Gnillesme e* 1 Jkn-

llali
Lemm^iïisssÿ,s.iiiS*ii5

Farine graminée..............................*
Ouantité de produits reçue hler*.^ • ^1>»norb8 3—Dans la Chambre des Com

munes. M. Balfour, secrétaire en chef pour 
l'Irlande, a dépose des projeta de lois rela
tifs» l'amélioration des terres dans les en 
virons des rivières Bann, Barrow et Shan
non. Il a dit que c’était,la première appli
cation de la politique du gouvernement 
tendant au bien être matériel d* l’Irlande. 
Les projets de loi d’affeclpi* que le* oceu- 

ts qui auront tout k Ikuénee du chan
gement. Le gouvernemedtpretsbee d’ac
corder des subventions gratuités de £<16.000 
pour les travaux d’améliorations près de la 
rivière Shannon. £20,000 pour ceux de la 
riviere Bann et £216,000 pour ceux de la 
riviere Barrow, ce qui fait un total de 
£300,000. Ce n’est qu un commencement, 
mais c'eet un pas important de fait. Le» 
députée parnelliste* ont accueilli les projets 
de lois favorablement dans leur ensemble. 
M. Arthur O’Connor a dit que rien de plue 
satisfaisant n'avait été fait depuis long
temps des banquettes ministérielles que 
le discoure du secrétaire en chef. SI elle 
est appliquée en son entier, cette léglela- 
tion sera d’un grand avantage pour l’Ir

I. T. P. Ck
K:: .::: ,» "f

farine, barils   -V t-j
Potasse, pou. Barils V.T.

BBKv-g -
SBlllSi/5
BAKING POWDER.!3— La Rheimisch" W est phi dis- 

m Zeitung affirme que c'était la volonté de 
Fempérenr qne l’Angleterre ne fût pas 
mentionnée dans le discoure du trône et 

“ On entendra parler davan- 
l immixiou anglaise dans les affai

res d'Allemagne. Bien qu’on ait laissé 
tomber l’fncide»t soulevé par la conduite 
du Dr Maekenrie. on ne suivra pas la 
même ligne de conduite au sujet des docu
ments lalÂséé' par Tempetoear Frédéric, et 
qui se trouvent présentement en Angle 
terre, au au jet des négociations en tamis 
pour amener le prinee héritier Frédéric, 
ajçrs qu’il était à S»n Remo. à consentir à 
une ragence sous son fils. Temperear ac

Le Dr. Mackenzie dans une lettre au Dr 
Krauze, nie avoir dit qu’une régence eût 
été probable s'il eût admis que l'empereur 
Frédéric souffrait d'on cancer.

elle oi la res ose a riTiseeRiK
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Cuir, rouleaux................
Pesux vertes.
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Le* convois pari Iront rte lu gare «|«« 
comme mut :

rue Kl* m

TRAIN KPPHK8H DK MONTREAL

8.00 A.M. îaMLW^ïr.'SSa
Tronc iit'oteim pour l’OueSt ut ù Muni n-ul ihpi- 
le* IihIiimiIii tlraml Troue pour l'Ewl «il In Huit 
Est. arrivant là u 11.-*«» h. m.

4.50 p.m.
u h.20 p. m., ho rac«M)i'«laut «vn«
Vnmiont ('entrai et «lu Grand T 

Les convoi» arriveront à 12.30 p in. el K.lfl p m 
de l'Kul, *e raccordant a la uiuo lldiiavciiiure, 
Moniréiil, avec !«•» train» de PK*( el du Hurt.

< bar l’alal» Pullman sur le* irai
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In h trains du Vermont Ventral ut Delawuni el 
llmlhoti, pour l’Est n luHud. arrivant 6 IhiHion 
u 7.IV el it X#w-York k 7.W le lendemain malin

lles clu«i> donoir» l'ullinen Mont nUacliA» hui 
alu» entre (UliivMift Boston. Li-h pa*HMg«ii - 

k prendronl k* Pull 
III AlUuil» OU 4 I low'd’» l’wail.
el». le» lli» et loot nuire reiisi-lgne 
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d'OIUiwk pour Ne 
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F. J. CHA.Mmi.ltl,IN.
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PERCY R. TODD
Agent général de* l'ammgor*.
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TABLE no R A IBB

Ligne illrw le tanir Montréal, Quebec, Bowio 
Now-York, Tonmtv.Dévroil.t bicagn el 
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Jt IVIK lt KM. Q| Kll*/' 
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11.30 A. M. 
11.00 H. Al. :
3.30 P. Al. JKEsSE... 

1Z.0I HIM IT l HïSSÎTAiSï11''

12.01 MINI IT \ Kr’tt'iSrT.S?:
ird-oucFt du Paul

7.00 A. M. .. u.,. .
3.15 P. M. i tiSlTl’""

r.s< ott. New
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DEPECHES TELEGRAPHIQUES!
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canada

L» lit. d. U Confédération
Toronto. 3—La fête de la Confédération 

a été célébrée ici avec entrain. Dans 
I après-midi la ville était presque deserte. 
«tes milliers de personnes > taif nt wrUes 
par lea bateaux.ou par le* chemÂu de fer 
pour T le* diverse» plapes d'amok 
Maigre la foule immense qtii apris j 
k bord dés bàréâbX fl n est fyeureu

ement. 
paesag.-
isement 

bien que deux ou 
trois personnes aïeul failli *e Moyvr. Vu 
petit gàrçoo du ttOm de H«uiry Chambers, 
«toafc Ire parents demeureirt me Bulwer, 
es> tombe d’un arbre dans l avepue §padi 
na «lan* l’après-midi et s’est blesse-à la

—Les Carabiniere Victoria, de Montréal, 
opt passe une bonne joqrnée hier. Ils ont 
«•té1 escortés à‘la gai-è parunè louje im- 

ui les, a acclatnés à leur départ, 
te de laCuufédena

arrivé aucun accident.

mense q
;Halifax, ï—L* feti

sent passée traiiq.uHleinent en «ette fille. 
Ijes banques et les bureaux publics étaient 
fermé». La citadelle était gaferaeot déeo 
rée de drapeaux et desaalvea d'attUlerie 
ont êèh tirées n midi. A Windsor, Dîgby, 
Pictou. Trnro, Amherst. Parrsbc*x> et au 
ires villes, la fête a été célébrée avec un 
graud eclat. Il en a été de mêmtf dans I Ile 
«lu Prince Edouard.

r

WiNNiPBO, 3—La célébration » été gâtée 
par de violents orages dans la matinée et 
vers la fl» de l’après midi. Après Une revue 
militaire, il y a eu divers jeux, mal* «eux 
ci ont été inti-rrompus parla plaiq.

NEW WK.STM 1.NSTKK, C, A., 3—La cèle 
bration de la fête de la Confédération a 
Vancouver a eu nn immense succès; Trois 
mille visiteurs au motos ét^iept présents. 
Il y a eu de nombreux tmirisehieiror.

—Dans la course en chatoupe, l’une des 
embarcations chavira et deux des six oc
cupants se noyèrent. L'uue de* victimes se 
nomme Robt Russel, et ést arrivé derniè
rement du Nouveau Brunswick, l’autre est 
un tnariu de la frégate anglaise "Caro
line."

Meurtre
—L’on a trouvé hier soir, près de la gare 

du Pacitiqoe à Vancouver, le corps d'un 
nomméD. Jackson, ayant la gorge cou
pée d’atoe oreille à l’autre. Une enquête a 
lUiti aujourd'hui. On n'a aucun-- trace des 
meurtriers.

UT ATS- UNIS

Accident de oàeesin de fer

Xkw York 3—U-ugrave accidenta eu lieu 
sur le chemiu de fei du Grand Tronc, près 
«le Valparaiso (Indiana. La locomotive 
d unirai» de marchandises nyaui heurté 
plusieurs chevaux qüi e'etaieut égare*
Fa voie, ie train a déraillé * le serre frei 
ete tué et le cliauffqur a été tài‘A griève
ment blessé. De plus trois chevaux qui 
ont cause l'accident ont été tuée et la loco
motive et dix wagons ont été mis en pièces.

Aveu*

New York 3—La femme de Matthias 
Schreiner, ce malheureux ivrogne qui a ôté 
brûlé vif eu janvier dernier à Chjcagn, a 
avoué que c'était elle-même, et non pas «a 
mere comme on l’avait prétendu d’àbord, 
qui avait répandu du pétrole sur les vête
ments de son mari et qui y avait mis en
suite ie feu. Cette mégère n’est âgée que 
«le 22 ans.

Mort de la rage
New York 3— La rage vient de 

nouvelle victime humaine dans la personne 
«le l'ex juge de paix Charles Fennimore. 
riche fermier de Delanco, comté de Bur 
ling ton. New Jersey.

M. Fennimore avait été mordu au liras 
par un chien enrage, il y a trois moi 
ron. 11 avait eu soin de taire cauienser sa 
blessure, elle s’était très rapidement cica
trisée. et. comme il jouissait d'une santé 
excellente, il avait presque oublié sa dan
gereuse mésaventure, lorsque mardi der
nier, ayant été surpris par une averse eu 
pleine campagne et ayant eu les vêtements 
trempés, il fut pris de frissons extraordi
naires. Le lendemain, M. Fennimore,après 
avoir bu un verre d'eau glacée, s'est senti 
encore plus indisposé, et finalemèn 
s’est vu dans la nécessité de taire appeler 
son médecin. Mais bientôt tous les symp
tômes «laractcriHtiques de la rage se sont 
progressivement développes chez le mala
de, et, pendant la nuit ae dimanche à lun
di, M. Fennimore est mort â la Suite d’é- 
nouvaneables convulsions.

Le défunt était âge de cinquante six ans 
et père d'une nombreuse famille: Tous le* 
efforts qu’ont vu faire lea médecins dn fol- , 
sinage, pour adoucir ses derniers moments 
en lui administrant à haute dose lé* banco 
tiques lea plus puissants, sont testés abso
lument sans résultat.

faire une

•t la atatn# de la
Liberté

Nkw-York 3—Lert habitants du N>w- 
Jetsey sont fortepienfcsoupçonnés de cher
cher à s’e-mparer de Bedlow's Island iet, 
par suite, de lastatue de la Liberté.

II existe, parait-il depuis fort, longtemps 
un pro jet,qui a déjaétéinie parti elfe ment à 
exécution, de prolonger de trois mille 
pieds, dans la baie de New-York, la partie 
du rivage du New-Jeraey dorapriee entre 
Communipaw et Greenville. 14 Utft des 
propriétaires riverains! en formant ôe éro 
jet. est d’empiéter sar la baie de New 
York, jusqu à ce qu’ils aient atteint ,l"éau 
profonde, afin d’y construire des entrepôts, 
des docks et des'jetues. U» ont demaadé 
l autorisation nécessaire à la législatnrddu 
New-Jersey, qui anbmmé, l’hiver dernier, 
une commission d’études. Si cp projet ve
nait à être mis n exécution. Bedlow's Is 
land cesserait d'être une Ile et la statue 
de la Liberté serait annexée au New

La ^commission législative est, ditto», 
favorable au projet et doit se réunir le 12 
courant. Malheureusement pour les live 
rains do New Jersey, l’Etat de New Yjork 
n'est pas dispose à les laisser empiéter sur 
la baie, et ou parle d'une intervention^ du 
congrès que solliciterait la chambre’ de 
commerce de New-York.

Le New-Jersey

Un snielde à bord de " Le Gascogne
New-York, 3—Le docteur Diehl, un tné 

decin de Buffalo, revenant d’un voyagei en 
Europe avec sa femme et ses tsois enfants, 
a causé samedi matin un vif étnot à' bord 
du paquebot de la Compagnie générale 
transatlantique " LaGascogpq " en annon
çant que sa femme avait disparu. ‘8 La 
Gascogne" se trouvait alors la plas de trois 
cents milles au large de Sandy Hook, s'a
vançant vers NfeAV-Ÿork avec une vitesse 
de seize à dix septiueUd» à 1 heure. Mme 
Üiehl ne s était pas présentée a table pour 
déjeuner et son mari^qnt rie l’ax ait pas vue 
de la matinée, était, ep prqie a la i>lus 
cruelle inquiétude et aux plus tristes près 
sentiments. Mme Dlehl «-tait1 une femme 
de quarante-huit atis.de.petita tailIpjiriine 
et d'une pâleur livide. Elle était malade 
depuis fort longtemps, cé qui la renflait 
triste et mélancolique et Pro 
elle de fréquents accès d aba. 
désespoir.

Soa mari.-l'avait «induite e». -Europe, 
dans fespoir que le voyage,pt le change
ment de climat la rétabliraient. Mais le 
voyage n'avait pas eu les heureux^éeultats 
qu’en attendait le médecin. La iràvet-sée 
de retour fatigpait beaucoup lal malade : 
elle était plus aotpbre, plus tfuûti^cçeique 
jamais, n’adressant pa* la parole a' ses 
compagnons de'voyage et à ries voisins de 
table, et ne répondant que par des mono
syllabes aux questions de son rrtari et de 
ses enfante.

Mme Diehl seat levee dR-tf®* t*1™6 
heure samedi matin ; vers cinq&ètlrea elle 
se promenait aur le pont, et rifle a adaessé 
quelquee paroles banales a uu matelot; 
c'est peu de tempe après qu élle a disparu. 
Lorsque son mari s’est aperçu de soif ab
sence, toutes les recherches qui ont pu être 
faites pour retrouver la pauvre femme août 
restées sans résultat. Il est évident que 
Mme Diehl aura profite d’un moment où 
elle u’était pas observée pour se jeter par 
dessus bord.
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Solid* *6 ITdu-o-elle*.Le produit net de la barrière du 
terrain Métropolitain où la joûte de 
crosse a eu lieu, lundi, est de 11,000 
Sur ce montant les Shamrocks de 
Montréa', recevront la somme de 
cent piastres pour défrayer les dé
penses de leur passage.

On nous prie d’annoncer que 
Joseph Fayette, dont il est question 
dans le compte rendu de la Cour de 
Police d’hier, n’est pas le fils de 
madame veuve J os. Fayette, rue 
St Patrice.

L’adresse qui a été présentée à M. 
Evans, capitaine du 43ième Batail
lon, par les membres de ce batail
lon, a l’occasion de son départ pour 
Londres est en ce moment en expo 
sition dans la vitrinede M.Stephens, 
rue Sparks.

Fumes le tobac ft Cigarette* B.C. No. I.
Décidément, les ouvriers ne man 

quent pas d’ouvrage cette année. Le 
nombre de maisons en voie de cons 
truction est considérable. Ces nou
velles bâtisses sont partagées égale
ment dans tous les quartiers d« la 
ville.

La IGèine bataillon de Kingston 
qui s’est rendu ici pour célébrer la 
fête de la Confédération, est arrivé 
à Kingston hier matin. Tous les 
membres du bataillon sont à leur 
dire, enchantés de la manière dont 
ils ont été traités pendant leur sé
jour à la Capitale.

Fumes le tnbiic ft Cigarette* B.C. No. 1.
Le pique-nique o-ganisé par le 

corps de musique S te Anne aura 
lieu le 16 courant au lieu du 30 
comme il a été annoncé déjà. Le 
programme est des plus attrayants 
et il est à espérer que comme par 
les années dernières l’allluence des 
excursionnistes sera c msidérable.

Dans la Capitale FEUILLET»* OIT “CJJiOA.”

ESI ESI ES ! ES Q oivi
PRIX I

J. B. I 
*•» mm

ttfc
PMêrinug*.

pélèrinage annuel des cana
diens français de la ville aura lieu 
mardi, le 24 juillet Le trajet d’Ot
tawa à Montréal se fera par 1 s 
chars de l’Atlantique, et de Mont
réal par Le Canada. On commen
cera à vendre les cabines le 9 ou le 
10 juillet

LeDe droite «1 de gunctofe.

I e marché à foin était beaucoup
fourni ce matin.

Plusieurs voyageurs s’engagent 
fcibur les chantiers de ce temps ci.

MM. Guillet et Haggart, députés 
au fédéral, sont en ville.

L. Nadon, 1er cuisinier des chan
tiers arrive en ville, ce soir, venant 
de Calatogie.

Le‘‘Driving Club” donnera de 
grandes courses les 5 et 6 septem
bre sur le Fare Lansdowne.

Le drapeau américain Hotte au
jourd’hui sur l’Hôtel Russell en 
l’honneur de la fête du 4 juillet.

Achetés le pal 
S93, rue Kldenu.

La chaleur était accablante hier 
aprèi-midi. Le thermomètre mar
quait 83 degrés à l’ombre.

Hier soir, vers les 7 hrs un char 
urbain à déraillé près du pont des 
Chaudières.

PREMIERE PARTIE FoblU p*i
Klllllllllllllll

I
La grande joûte de crosse qui a 

eu lieu samedi à Toronto, entre les 
“ Cornwalls ” et les “ Toroctos 
pour le litre de champions du mon
de, avait attiré au-delà de 4,000 per
sonnes. l^s Torontos ont remporté 
la victoire par trois parties contre 
deux pour leurs adversaires.

Les membres du club St Hubert 
ont célébré la fête de la Confédéra
tion à Montréa*, où ils ont pris part 
au concours de tir qui avait lieu à 
cet endroit. Le club St Ilubart est 
eoiti victorieux par 59 points sur 75 
qu’ils pouvaient obtenir. Sept clubs 
prenaient part au concours.

Tapis Tapisserie 

Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
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Tapis de Bruxelles 
Tapis de Bruxelles 
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Tapis de Bruxelles 

Tapis de Bruxelles 

Tapis de Bruxelles

—Ah ! c’est tous, Nabote ? dit 
la Fine...

Elle s’appelait Denise Lanriot, 
mais on la surnommait Nabote à 
cause de sa difformité.

—Si vous venez pour de la 
viande, dit l’infirme, attendez un 
peu et asseyez-vous... Ma mère 
va revenir, sans doute, ou mon 
frère...

—Je n’ai besoin de rien : ce 
n’est pas pour ça que je suis ve
nue... Ah bien, oui, il s’agit d’au
tre chose !... Vous savez, Char
lotte votre petite caissière... celle 
que sa tante envoyait tous les 
jours chez vous pour respirer 
l’odeur de la viande, à cause de 
sa santé...

Elle devrait être ici, interrom
pit Denise, il est huit heures pas
sées... d’habitude elle 
huit heures...

vous l’attendrez long-

IHm AMU4j-tf

TbXD <

Prix d«n de Turnbull
«V K

«

outee lettre 
doivent étMonsignor Tanguay est à faire 

repeinturer sa superbe résidence 
sur la rue do l’Eglise

Dr*. Potier A Hldd, SM, rue Welling, 
tou. ISJ-â»

Le thermomèTô aujourd’hui à 
10 hrs. et 50 minutes, marquait 
83 °.

Nott* Rel'gleuee*

Le i nombreux amis du Rév. M. 
Campeau apprendront avec plaisir 
que sa mère qui était dangereuse
ment malade a Rigaud est en voie 
de parfait rétablissement. M. l’abbé 
Campeau est de retour depuis hier 
soir de Rigaud.

A
BUBSJ

arrive àFiusieuis ouvriers sont occupés 
au chargement du b ns et charbon 
sur les bords du canal.

LELes funérailles du Rév. M. Ma
gnan, curé de Fournierville auront 
lieu demain.

Oh !
temps...

La Fine allait continuer, mais 
lout à coup elle s’arrêta avec un 
cri :

On est actuellement à réparer les 
piles télégraphiques sur les princi 
pales rues de la ville.

Le trottoir sur la rue St And é, 
entre les rues Sussex et Da housie, 
est dans un très-mauvais état.

Ans famille* privée* qui ont be*oln 
de Hile* engagere*. N*adrew*er A N. A. 
bavard. No. 10, rue York.

Les assesseurs ont commencé 
leurs travaux dans la haute v ile, 
hier matin.

Marché Lien peu considérable, ce 
matin. Four la preiniè e fois c-lie 
année, les petites fûvet vertes ont 
fait leur appar.t on.

Flusieurs ouvriers sont à enlever 
les amas de pierres qui se trou
vaient sur la rue King. Cat état de 
chose était beaucoup a desirer.

Albert Chevrier, dont le nom 
parai sait à la cour de police hier, 
n’est pas M. Albeit Ch-vrier, fils de 
M J A Chevrier, rue de l’Eglise.

le i**QU4‘l.
M. Pierre Rochon, le marchand 

populaire de la rue Rideau, est à 
s’ériger une magnifique résidence 
privée sur la rue Besserer.

MM. Wall & Cie, ont fait peindre 
leur épicerie à l’encoignure da la 
rue Clarence et du marché By, c* 
qui donne à ce bloc un bel aspect.

Les travaux de construction, de la 
maison de M. Wm Clegg, rue Ri
deau, avancent rapidement, sous 
la direction de M. J B Pâquetta.

Des journaliers ont commencé à 
hausser le niveau de la rue Water 
qui y gagnera de beaucoup en ap 
parence par cette amélioration.

300 chiens ont été détruits jus 
qu’au 1er juillet. Le nombre de 
colliers livrés par la corporation 
était à la même date de 1,300.

1^ grand bazar de Ste Anne qui 
doit s’ouvrir le 8 août prochain est 
la question du jour. Plusieurs déjà 
sont à se disputer les billets de 8100, 
75, 50, 25 cts, etc.

Aucun changem nt ne s’est op^ré 
dans la maladie de M. le Dr St Jean 
qui est ret-nu au lit depuis quinze 
jours par une attaque dangereuse 
de rhumatisme inflammatoire.

“Old Chum", lo eenlln» le paquet.

La neuvaine des enfants de la 
paroisse Ste Anne, poor le succès de 
l’entreprise de l’église, est suivie 
réguliè.ement par tous les enfants 
de la paro ssa.

M. Robillari M. F., est à faire 
subir de grandes améliorations à sa 
propriété, rue Daly, cette propriété 
devra lui servir de résidence privée 
à l’avenir.

Le g nêral sir Frédéric Miidleto i 
est parti, hier, pour la province de 
(jaôDiC où il visitera les camps de 
volontaires qui sont actuellement 
ttab i« dans cette province.

Le* *• Athlete*" «ont *g»nx ft Sou* le* 
peqeiel* de « Ignrelie* de 13 cenilu* or- 
rerte^eur le luwrcke.

Le mo s de Ste. Aune est suivi 
par une fouie de llièles, qui, tous 
les matins t'empressent d’assister 
aux pré es qui se font duiant ce

Une dispute s’est élevée vers les 
11 hrs. ce matin, entre deux rési
dents d • la rue Si André, à pro jos 
d’un certain terrrain Djux cons
tables sont arrives à temps pour ré
gler la chose à l’amiable.

La compagnie du dura u de fer 
Canada Atlantique a fait commen
cer les travaux du nouveau pont 
qui reliera Coteau à Vallevlield, 
le Su Laurent Un a déjà lait la 
d’un pilier du côté de Vaileyliefd.

I.e “Derby" eit Iggl ft Ion 
rIg*relie* de ÎO reWIn» oit 
marché. Vendu* ft 3 cent In*.

Les trophées qui ont été gagnés 
par les Cap; t ils à Sherbroo 
été reçus a Ottawa et souAi 
ment au magasin de bijouteries de 
M. Young, rue Sparks. Ces trophées 
ont 25 ans d’existence

Dix-huit je sonnes, dont onze 
adultes et sept euf mis, ont été iühu- 
môes dans le cimetière Beech wood 
pendant le mois di juin. Le nom 
bre total de morts pendant le même 
mois se monte à soixante-dix-neuf.

Ottawc
Le Rév. F. Guillet, du Collég 

d'Ottawa, agira cimrae curé d 
Fournierville en attendant la nomi
nation du successeur de M. Magnan.

Pronontlcw de Juillet
Du 1er au 9, malgré quelques 

orages avec tonnerre, le temps sera 
très-beau et chaud la grande partie 
de cet intervalle.—Du 9 au 16, beau, 
malgré quelques avers is locales.— 
Du 16 au 23, beau et très chaud.— 
Du 23 au 30, le temps se continue 
beau, quoique changeant. — Du 30 
au 7 août, encore beau quelques 
averses locales avec tonnerre.

Fond* de becour*

Le Dr Duhamel a annoncé que le 
chèque du Gouvernement de Qué
bec pour venir en aide aux incen
diés de Hull, au montant de 15,000 
a été reçu par le comité de secours.

Flusieurs autres petits dons ont 
aussi été reçus depuis quelques 
jours y compiis une somme de $119 
provenant des bénéfices de la soirée 
dramatique et musicale au Collège 
d’Ottawa, le 24 juin dernier.

Noie* Civique*

Le comité de cotisation se ré
unira ce soir à 7,30 h.

Bon nombre des échevins croient 
que le temps est arrivé de prendre 
quelques semaines de vacances.

M. Perreault, ingénieur de la cité 
est activement occ.ipé de ce temps- 
ci aux améliorations du Faïc Lans 
downe

its. AC7311!

— Ah ! dit elle reculant...
Sur le seuil venait d’apparaî

tre un grand et robuste garçon 
aux larges épaules, au cou de 
taureau, dont la figure pleine et 
rouge était éclairée par des yeux 
bleus à fleur de tête. Î3» çhemi- 
ee de grosse toile était relevée 
jusqu’au coudes sur des bras 
musculeux, poilus, tachés de 
sang. Et la main droite tenait 
un couteau rouge de sang jus
qu’à la poignée.

C’était le grand Lanriot, le 
boucher.

Il répondit par un éclat de rire 
au cri poussé par la paysanne.

—Bah ! la Fine, dit-il, voilà 
que je vous faits peur, à présent !.. 
Si vous n’aviez pas de boucher, 
qui est-ce qui vous ferait manger 
de la viande, hein, grande bê
tasse ?

Il essuya sur son tablier blanc 
le couteau qui laissa 
que sanglante, s’approcha de* 
Denise :

—Bonjour flâneuse ! on ne se 
lève pas ce matin ?

—Et se penchant sur l’enfant 
qui avait une sorte de sourire 
contraint l’embrassa à pleine bou
che, de toute ses forces, avec une 
gaieté attendrie.

— Qu’est ce que voùs désirez, 
la Fine ? demanda-t-il, du filet ? 
du faux-filet?... de l’entrecôte ?... 
J’ai du gigot que je 
mande ; tenez, regardez-moi ça, 
c’est-il appétissant ? Avec des 
haricots bretonne autour, ça se
rait rudement fameux...A pro
pos, est-ce que le fermier Madnré 
ne mange plus de viande ?...I1 y 
a bien huit jours que je 
ai pas vu à la maison...

—Je l’ai dit à Nabote...c‘«s? 
pas pour acheter que je suis re
nne...

—Ah ! pourquoi donc alors ?... 
Vous paraisse z toute émue, toute 
drôle...qu’est-ce qu’il y a ?

—Dame ! un peu plus tôt, 
peu plus tard, vous l’apprendrez, 
n’est-ce pas ? Autant vaut que 
je vous le dise tout de suite.

—Dites, la fine.
—Eh bien, tout à l’heure, en 

chargeant la meule do paille 
du Champ Loiseau, que vous ap- 
percevez d’ici., nous avoue trou
vé...

La paysanne s’arrêta de nou
veau. Inquiet, pria d’un 
laise, Lanriot s’essuya les 
à son tablier, posa les poings 
les hanches et s’approcha, ten
dant le cou ;

—Voyons, la Fine, dit-il...
—Nous avons trouvé un cada

vre monsieur Lanriot, un cada
vre de jeune femme, de jeune 
fille...

La figure du boucher, d’ordi
naire ronge du front jusqu’au 
menton, était devenue pâle. Un 
lourd silence s’était fait tout à 
coup et l’on entendit très bien 
un profond soupir qui partait du 
lit où Denise était couchée..

—Ah ! dit le boucher, un assas
sinat près de ma maison et je- 
n’ai rien vu...rien entendu.«On. 
n’a pas crié, bien sûr, car je ne* 
dors que d’un œil comme’ l(w 
chiens..Je serais sorti et 
savez, ce n’est pas dix hommes 
qui me font peur...C’est une fem
me, que vous dites, la Fine, est- 
ce qu’on l’a reconnu au moins !

—C’est Charlotte, votre caissi-

lo der
MM. Chevrier tt frère, rue Sus

sex, exposent actuel ein nt da;is 
leur vitrine l’adresse magnifique 
qui a été présentée à M. l’echevin 
Larose par les membres du club de 
raquettes Frontenac L'adresse con
tient en même temps une pièce de 
poésie de M. Nap. Champ gu *.

Le* plun belle* photographie» 
chez J. B. Horion, No. 569, rue Sussex, 

7m-j n-o
M. Wallace, de Winnipeg, Mani- 

tob i, qui a reçu d »s contusions dans 
le do< lors de la ch ite des gradins 
au Fare Lansdowne, lundi, est con
finé à sa chambre à l'Hôtel B uns- 
wick. M. Wallace à l’intention 
d’intenter une pou-suite pour dom
mage?.

L’ingêni.ur de la cirporation ni 
aucun î des autorités de la ville ne 
sont à b ;lniT au sujet de l’accident 
arrivé au Fare Lansdown1', lundi. 
L’estrade qui s’est écroulée avait 
été dressée par des particuliers et 
n’elait en aucune façon sous la su - 
rinten lance de la corporation de la 
ville qui a la propriété du parc.
Lee plne belle» photographies 

chez J. B. Horion, No. 569, rue Sussex, 
de la rue Rideau.

. SseaUerel 
onWibtu

M.

8ir Hector L 
pour Québec,

A,J Ou dit au ; 
hier, par#!® 
de l'intérieur.* I X

coin de la rue Hid iau.

Nos. 148, 150, 152 et 154, Bue Sparks. m. G. P. Tl 
vernemefit J » ' 
bon pourtesé

L* vlef da Ciel
Se trouve à St Sauveur parmi les 

affaires de conscience qui soutien
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d'ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, joncs de 
mariage et bijoux à grande réduc 
lion de prix, garanties chez

H H Norez, 
No. 30, rue Rideau.

Sourie de louage d’Ottawa. On mention 
n m de M 1 
maltre-géuéra

V* “kttvvl Nlxleen" ft 3 ccnlln* XV. \

rpfS La société S 
burg vient de 
clutioe de eor 
absolue dette 
sa constitutif 
contre leur co 
énergumènes 
tinrent» de la 
çaise de Vlatt

i

une mar-

VINAIGRES
7m-j-n o

D'après le nombre des billots ven
dus, les membres du “ Driving 
Glub ” ont constaté que 12,01)0 per 
sonnes se sont rendues sur le Faïc 
Lansdowne, le jour de la Confédé 
ration ; c'est le plus grand nombre 
encore signalé à cet endroit d’amu 
semen t.

VINAIGRERIE DE MNGSTOIL
A.. HAAZ Cb OIE,

MANUFACTURIERS

Une déjèc! 
apprend que

le twbnr en lorquettnw “Old

cé’.éWpM- »

sieurs pe ; em
d'asti ter, eut 
crétain» des 
L>rd "Lorne, 
Blake et l’hoi 
diens, de pasi

de Vio* Blnnie*. Cidre, .Italie et antre* 
VINAIOBE8

Garantis Pars sans tous les Rapports. 
r.N VESTE A OTTAWA 

Par tou* le* Principaux Epicier*.

Avis aux Entrepreneur*— Le
soussigné recevra des soumissions pour la 
construi lion d'une maison privée (cottage) 
larabrisée en brique, juaqu'à Mardi le 3 

illet. LUC LUPUIS, 241. rue Division, 
awa. ïfipGf

V7U
D ECE8

r, le 3 juillet, DHo Marie Louise Al- 
lille de I ldi Ion Arch iinbeault, em
ail Sénat, à I âge de ‘21 ans, ‘2 mois 11 

Les funérailles auroui lieu le 5 
hrs. p in., à U Ha. ilique.

funèbre partira de la résidence 
du père de la défunte No 315. rue Km 

Parents et amis sont priés d 
sans autre invitation.

• L’Electeur", de Québec et le “Monde", 
de Montréal, sont pries de reproduire.

Hle

17 jours, 
juillet A 4 

Le convoi

Les familles p-ivées parlent en 
grand nombre pour aller en villé
giature ; Eastman Springs, Britan 
nia, Aylmer et d’autres endroits à 
proximité de la ville sont le rendez 
vous de plus grand nombre des 
heureux mortels qui ont l’avantage 
de quitter la ville pour quelque 
temps.

Ailes ches Jarvle pour photographie 
«le première cl**se, “cabine*", seule
ment |2 par dousftlne. Rappelés-von* 
le No. 141, me Npark*. Jtim-lm

On remarque actuellement au bu 
des billets du chemin de fer

G. G RA.TTOJST, Propriétaire vous recom-
68, Rue Queen, Ott&w .

P. S.—Communication téléphonique (Wallact A Bell) Tous ordres exécuté» prompteur

SS J4t cause d 
\ n- s m te meut 
sont common 
cour d’a sise 
m nt qoelq» 
puisse étro n 

Qjatre ac 
comme f»od« 
grand jury, 
plaidé non c< 

MM C. A. 
Québcc, agit
cureur-.énéi
met, C R., M 
C.R, o-cepe

O. R. IT. Co. ITELIERS TYPOGMPHIQUES
ne vous;DEVANT LE MIGISTRAT DE POLICE

& “ CANADA.”
JOURNAL QUOTIDIENMercredi, 4 juillet — Le nombre 

des ivrognes qui sont passés devant 
Son H Mineur ce matin, est encore 
fort considerable. Se suivaient à la 
file dans le banc des prisonniers 
Wm. Uarefoot,qni e?t acquitté, Fat. 
Crowley, $2 et $1.

John Egan, remis à plus 11’d ; 
Hugh Bruwn, 13 et $2

John Garrett, conduite de désor
dre, acquitté.

Fat. Brankin. refus de pay ;r des 
gages, S!'00 sans frais.

James Bailiff, possesseur d’un 
chien dangereux, libéré.

Dclina Ken vil e, pour avoir con
duit un thjval a une allure immo
dérée est condamnée à une amende 
de $5 et $2 de f ais.

La femme Felietier, de la rue 
King, convaincue de vent - de bois
son sa s licence, est condamnée à 
ui.e amende de 9100 et les frais, où 
un em, risonne m nt de trois mois. 
El e a cho'si r :tte dernière pt.-rs^ec-

STATUTS DU CARADA LE BâTEAr A TAPEIIK
“EMPRESS”Pac fi^ue Canadien un more an d’é- 

corce prov, n.uil ie l’un des plus 
gros arbres de la Cal Horn e, il a 
ôUU pie ls de hauteur, 45 de d atnè- 
tre et 145 de circonférence. M G or
ge Aiken de Comp'ou a fait don de 
ce magnifique spôciment à la com 
pagnie.

ETPrBLICmONS OFFICIELLES Laissera ( ttawa les HE BL OMAD AIRE 
BJR^AUX 

414, 416 RUE SUSSEX.
ATELIERS 

116. RUE ST PATRICE 
OTTAWA

MARDI. JEUDIS SAMEDILes Statuts 
Gouvernement 
ce bureau. Aussi 
de prit envoyé sur t 

Statuts Révisée», 
Prix ce deux

du Can»d
des Actes 
demand .

actuellement prêts. 
$5.00.

B CHAMBERLIN. 
Imprimeur de la Reine 

et contrôleur de *a papeterie.

Publications Ulldu 
te ànt en vente A 

séparée. Liste
Cette sem ine pour les port9 intermédiaires

OTTAWA A GRENVILLE.
partira du quai “ Queen " à 7.30 

M. On recevra du fret tons
Le* “Athleto*" «ont èg*n* ft ton* le* 

et* «le elamreito* «le 13 eenlln* of- 
aur le mnrrhè. Vend** pour 10

Le bateau 
heures A 
1er jours.

Mgr Wadl 
parlant devi 
•M-franqeis 
MA reuse men 

- «faMfMTla 
x 'Jfm paroisaia 

“Sans dm 
l'anglais pai 
institulioas 

■ais i 
çais dont 1* 
qu'ajoutf r u 
monde d’idé 
possèdent d' 

Voilà, de 
bonne leçon 
delalsatrét 
finis.

R. W. SHEPERD, Jr.
Gérant.

Une granle partie des Pè 'es du 
Collège d’Ottawa ont quitté la ville 
pour aller passer leurs vacincjs 
dans différentes parties du Gantda 
ou des Etats Unis. Le Révd Père 
D -utonville est parti pour Mani- 
w.iki, le Révd Père Gendreau pour 
le Nord Ouest, le Rév J Père Einard 
pour Détroit, le Révd Père J icob 
lour Montréal, le Révd Père G ail
le!, maître de discipline, est allé 
rejoindre Sa GrZUe Mgr Duhame' à 
Fournierville.

apprentis pour faire des 
de l’experience seront

Dépt. des Ira reaeions 
Publique» et de la Papeterie. 

Ottawa, Mare 1887. Ottawa, 1 mai 1888. —jno.
J

Lo Fiemoforte Ou (xécute à ce bureau
iVEWCOMBE ma-TOUTES SORTES

mainsi<5 D’IMPRESSIONSVendu pour 10 surLe meilleur du* le
LAVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS

Lee personne qui out besoin de pesfeporta 
du Gouvernemeut Canad.en, doivent e’a- 
dreieer à ce Département et accompagner 
leur demande de la somme de quatre pias
tres, honoraire» fixée par le gouverneur en 
Conseil.

TELLES QUE.

Orgues depuis $55 en m ira it
CONDITIONS D’ACHATS FACILES

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte, 

Déclaration» sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions, 
Subpoenas, 

Affidavits,

<) i demande des 
c gares,

voie, | rôa d i pou

W. F. Coates & Cieceux ayant 
A 'ssi des tille 

rage. S’adresser à
Ai ej Sdbounn, h ib tuée d une 

maison de desordre, cause remise à 
la semaine prochaine.

Jjs. Fayette, pour vol de la 
touvne de 98U.U6 d'un M. Gordon, 
comparait de nouveau, c^use remise 
à demain.

Une femme du nom d < McDou
gall. pour avoir obtenu des chaus
sures sous de faux prétex'es au ma
gasin de P. Hat kin, le 25 cc ob e 
dernier est appelée, cause remise à

G. POWBLL 
Secrétaire d'Etat.r le

rtin et La-
4j-2f

A part les ég i es p oteslantes 
qui exi tent actuellement, i 
y en a quttre ou cinq #-n 
voie de construction, une E «s- 
tern Methodist Ghti ch, à l’encoi
gnure des tues Daly et K ng ; St 
Paul’s Church, à l’encoignuie d. s 
rues Wnbiod 11 King ; Congr- g t- 
tional Church, au coin d s rues 
E'gin et Albart, et une quathèm i 
que l’on commencera à bâtir sous 
peu, au co:u des rues Da'v et Cum
berland.

99. pOU 
MM l'v Sou» S 

e 1887.t’dï 8 OtUw i, 19 Novembre Eo 64, RUE BANK,
OTTAWAFAITS PROUVÉS. DIOb)>osition»

Fiat,
!r c jtk.

19u»-2f-p.s. la

Noilf A' 
dm’B p<m 
a d’odieui 
Me cier p 
de sa maj 
de» tribui 
gantic.

Il y en 
l’oppositii 
commetti 
•ont ceu: 
Edouard, 
Bruns w u 

Noms 
ces deux 
a rien là 
illégalité 
drait cou 

Dans 1 
rapporte! 
dans l’éti 
n’avait d 
prendre 
taon, il 
décision 
élections 
le siège 
Robert* 
vei«î ms 
moment

Trasprals a l’Epreuve des luiigoià
Faits à ordre à l'endroit le meilli 
dans la ville. JAMAIS BACK, 294

Rio., ylv., -il
a Parmi les n o m- 
â breun s maladies 
Aauxqtules l’Eau SL 
B Léon a (lé considé- 

Æ* réd comme un runè- 
Y de certain et durable, 

—nous mentionnerons 
pr la dyspep ie, les b û
' lements a’esiomac, la

constipation, la ma
ladie du foie, la 
b onclnte. Quand au 
rhumatisme, l’Eau 
St Léon est d’une 

V* vertu incroyable, 
yf Nous prions particu- 

fièrement de po 1er 
toute votre attention 

aux cerf t fi cats qie nous publierons 
sous peu de jours.

eur marché

LE Ttm

SUR BON PATH B
VOITURES DE PLACEil* p*qnrt «In

'W*A DK PREMIERS CLASSE.

Communication téléphonique en tout temps
see, rue Ssdnt-Patrie», O* law*.

GUSTAVE RICARD

M

■ BT A DEbE & 1. LAYBOXet une pens:
Ere
Bons lits

i procurer un excellent lunch 
ton de première classe on ne 

u'au No. 30, rua 
Christie Cas -y. 
'mfjrt général

C’est ce matin qu’a eu lieu le 
départ des excur9ionnistïs pour Og* 
densburg, N. Y., le contingent en 
était nombreux. Avec une tempé
rât ire au>st sp’endide que celte 
dont nous jouissons aujourd hui, 
nul doute que tous célébreront gaie
ment le glorieux anniversaire de 
l’Indépendance des Etats Unis Le 
train était composé de douze 
gons. Les Révds MM. McGovern et 
Holland de l’archevêcli*, font partie 
de l’excursion.

pe m tu
l 12-87-8J

f
Ti miaux s’adresser q 

chez Ma lame 
bonne tabie ; 

pour tou i et prix ruisom

SOUMISSIONSTAILLEURS DE PIERRE
ont ouvert une

(arriéré le Pierre de Taille, a ilavone et Clam
RFI LE CHEXIN DE MONTEE AL

tabl i. DES SOrMI'SIONS seront 
I rtçaee par ie aouss gnè j rqu'à 
> MIDI. V6NDRBD', le6 i ?,let 

pour l'érect oo d’u e Salle de 
Machineries sur le Parc Lans
downe. I n chèque de banque 

accepté f it payable k l ord e da Tréeor.er 
de la cité et égal à 5 poor cent da montant 
de la soumission devra accompagner chaque 
soumission.De» sûretés aeront au si requises 

Lee plans et spécifications pourront être 
ncK‘°,'ur d*'•

La corporation ne «’engage paa à accepter 
U pins basse ni aucune eon mission

SflL. Les ordres envoyés par la Poe 
reçoivent une attention toute spéciale « 
sont exécutés sans délai.

ère.
Leuriot n’eut pas l’air d’avoir 

compris. Il regarda la Fine, 
avec étonnement... pais il balbu
tia :

U
Les personae* iaté-e nées trouveront de 

grands avantagée en la» favorisant d - leur 
P»t

M. C. H. Tu 
marine et des 
louer la magnifiée réailence ct- 
devant occupée par l’honorable M. 
McLelan, le nouveau lieutenant 
gouverneur de la NuuvelK-Ecosse.

Le “Derby” «at »ar*l ft tout paquet «le 
elgaretteu 4e lo eenUm oiler* sur le 
uartM. Vendu » » ceatlu*.

p.>er, ministre de la 
pêcheries, ABONNEMEirS:

1 DIT:ON QDOT IENNE
Un an pou
" “ Kn

EDITION HEBDOMADAIRE

1 uvariablemeot payable d’avance.

—Charlotte assassinée ? Quelle 
blague !

—Gueudet l’a reconnue... et 
tout le monde...

vient de

Me Eai sans égale m rend
au No. 6341 rue Sussex.

Laissez votre commmand* oâ vohe 
adresse : r la ville........................... $4 00.

dehors delà ville...........$3 OU
tt, 47, RVE ST yOKE, OTTAWA. ONT.

OU A LA CARRIERE.
B. B. PKRREADLT, 

Ingénieur do 1N.B.—12 billets : “Bon pour un ver’’ 
pour 25 contins.

(A continuer)
7j-3 ine.

...910023j-lm-ssm Ottawa, 30 Juin 1888.

!


